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F/T HOl’K
l'nt ruuiotir n i <!<* la i»i* r «l»»

IU Urirur

> f«iiw‘rn< mrtit AinrUi1* a-t-il rrfuté 
^ protéger l**» «ii«A<lleu«<

lontre U** I tats-lnU !

ifue f» ra lloulan^r !

Lm* réuniou de te*
parti-ans

I.VHèvereur ItiiillHuiuf a Metz

^attitude de I »rd sallshury tuveri la 
ï ram e

Famine en tgrjpte

TH ANTE 
UOrLANOER

’ir.ia, .'•—On rapporte que, sur le-près 
sollicitations de

KrrArrs- r n rs
lin de la guerre fensf- «t*Haiti 

Alulir tien deli^itime

le jr^nèral II*polite en possession 
l*ort-au-IViu« <*

de

t n animal qui rcpiuid 
la ptiee...,

Il terreur

land ïiohh d 
te jeune fille 
endroit» <Jr* 
ia ruorpniire
un lut pur

vair*rl intr Imirarre dVIeetlon

W asmiNT ton, ‘JCi- ï.e efiblegmmniü «ni' 
VMiit a ft«* revu au riepurtmiiirnt «ie •n h a 
m«e, de i aittitul Ciht-iardi« qu* es. i » ni 
Nicholas Mole, ie teruiinu» ùu cable :

>Rüiine a accepte U s condition*, r f 
arque jeudi àpr. s mil*» »

Mlle llndon a eu ,« endurer qi 
fous n nos lecteur» que ce 
|N>rfeaux Ur*s *i « qiu-ei;r«
• u< leiuns pour lui iuo« uler <n 
que la grav it#- «in k« tH:!*;»- s. 
nititail pas d« prendre . uticiutnt.

Samedi mutin. M. K-.n- tr;n.s|,..na Melle 
Il U don daim sen Urns jusqu » Ia tia'tistiuue 
un .a cha;)tiit lu isacf»* c <-tir,qu) ne trouve 
u i.;i'jcne lin l .-^h-f <(e s*iuU- Anne. I e
I r#*tra qui adrnii'ist » h , h < nrMir.nuion *» '‘Ot te 
rde pleine »1i» . i «u nn'r- grande Tliauu.a 
turg'- net prudent de faire tenir une *»» r 
vietu? mous U iioiiebe de Melle llndon, 
craigun f , -, .,ai M; vir i i . ne pourrait 
avril » et garder î.i a,tinte Hostie.

* Jlc f" ’' qu’elle e i’ cnunnun»«’*, Melle
II nf i mu <4 uit fa la chaperrëTlu Sacre (’ ur e* 
•i a seule h«* ’>ter nu p- u do la statue de

» H nue Se , Ai'Hi • ;ui s« i r. >u v au 
uill.*-n d«- pour la remercier toute
en .ariiif-s «b* l tvoi. ,|<»rie. et d vo.reXttU- 
ce celle t)‘ii avu.t en L le !» foi !.t n'.uavive.

IK-pitis tanied • «i- tirer »Ie le II» \ n l-'
! arfnitenn-ul guérie, mange tout v qu elle 
'euf, truite vt.t» etc.

Personnel
—L’honorable M. Tatbou est parti Mer 

pour Qu'^bre. i. revlatidra demain ae*r.
L liooorahle M. Cbapicau part c#* ? » 

tin pour slierbr Hike.
— Le-, honorables MM ( haploau. Laces 

te ei Otiiiiret er v«^l IP-rgeruc tt I'» -• 
n au Mint ailes itrejoui en <* ?. r U rn ':i h 
S»»rel a bora du yacht a raoeur ie ‘ S elle 
tie At. .lohn Block, de Saint Jean MM. 
riiaple.vi. L#it • . a el Dauacreai/ ont al­
lée ena'ii* faire une itarfiH «le jvCrh»- a 1 * « 
aux Snix .» nord du n?. me ' » 'it. 1 - eut 
e e ei'«- %.i • - àu at «’ « ■ spitaiLe
do i'( e vie-i a*:.:, M. lioeseiln

DR -i I GENDREAU,
CHIRURGIEN.DEXTIftTE

/y I*L L 2: J I AU If. y f, Mcm*r/a\

r.frftrtiou de den*« s.-as 
f»It k tf apir.* r« s i ro> f é- ^ 

7 ne,':--»
In- • tri. nan’ 

n* noorej .t

— I

Tnu*ative «le auietdo
hcu:rc» samedi, nue

>latrhaitd«i

E. MA^SICOTTE & FRERE
HiRCHWDS D’EJU DE ST LEON

fem

amis, lioulan- 
i,r viendra» Pari» coniparafric devant le» 
tribunaux a-»nt election-

lilSlUJ 1 L l»ANt i v CAMP
1*aKifi. J >—Le» boulangiste» ont eu au- 

Jutird'luii une reunion tumultueuse, pour 
diaoter le ch< des eanaidat» aux pro 
chain*!» élection». M. Laguerre aurait de­
clare que, truteti étant un ami personnel 
dr H "nauger. »1 ne voulait pas > suivre 
•n u'cigU. Son grand désireta't le trioni 
phedrs nines represe.it*-e» par Uou!ang*T.

l.'asaetnblée »e iltapeisa au miiieu <ln 
desordre, sans qu i! y eut choix de candi-
(lai».

i aKI*. iT»—M. White la" Heid.consul des 
Fials-rui», a donne hiet un ** dejeuner 
•l \ .1-M giies des ttssi r a* ions ouvrit re* 
anteriiaiues. Au uotnlue des einquanin per- 
•onnes preaciite», étaient le general Pran 
klin. comiupisaire amencuin a r. xpoHitiou 
et M t ornelius Vanderhi!». de New York.
Eacomta Ney, Aie du marécha Ney -
d : au toast propose par le cousu 1 a ia pros 
pfi ite de a France.

GRANDE BKKTAC.NE

Vlckabur» 
Miivant» d’une quereit 
vers qui a eu lieu.

rs «le 
taire

•mtue

qrUSTION DI l A MEIl !>K lit U RI.VG 
Londres, 2’»—On doute fort de ia rumeur 

que iord >»li»t>ury aurait fait entendre hu 
gMuvernenmnt canadien que In gemv.-rne 
m»itt imperial doit refuser a i escadre du 
l’antique la pernuasion de proteg- i les pu 
r;»eur* canadien» dan» la mer de D«hnug. 
quoique le tfouvernemeu; angiaisait iriiini- 
ft'’*- ie d» »ir ri enf cei en négociations a * ei 
Us Était Lui* Pour legler » question en

» * -1Si cette rumeur ein ? vj a.e cependant, u 
i, y a aucun doute que le g(»uveMiemein s*-, 
rôt ëeveremant n* irm dune «emt ab.t 
a litude, surtout j>*r ses partisati- 

CNE OPINION At'TORISti:
Di» le 7'imeë aujourd’hui : ’ Le gouver 

tiemeut des Ktats Uni» «etnh'e* ro e ...» 
i-:* capturae simulée» appai«eront la m 
p&£ de de l'Alaska p a i nt aux •• -.r.M i s 
irlaodai» et jetreior»: la tertanr c her les 
lérheura de N’ictoria san» provo«|Uer lus 
rapo- i.les de l Ang «terre, fout a -'»f 
ti#-s bien, mai» le» l.tats l o.' n **?». n . 'e 
lient le droit de vouloir intar de ia pond?c 
a 4x yaux. au moyen de capture» et de 
f niille» illegale*.

l e gouvernement »ng a » p.\p.n: il. ie 
fu^e ?» l'eecadre du Pacifique a permission 
de proU-ger le* t« cheurs < \nadiens. mais i 
Le devrait pas efi© difficile «’e pr 1 Z''r 
uq cro HH ir Liât» Unis et d’inten ■■ 
n r. lorsqu'on .t l»*’-1 um. -ais e i.iega4e. 
Tout ie monde %eut empci her l.i des r: « 
tiou de» phoqu?». tuais »i ivs I.'Hts 1 n s 
persistaient n refuser .'etude d aucun pr • t 
t-reglement, la seuie alternative » 
prendre de» mesure» sever»» pou i 
reseseter ce que non» cousnl.-ron» p 
Ro» droit».

»AUsnri!Y ET LA FRANCE 
Longues, 2ô -Le ttimdard, organe de 

lor.1 Salisbury, publie ur. nouve. art.cle 
hostile a la France ;

L Angleterre, dit il, en restant sur ’«» 
bord» du Nil. tmvail.e A'i niaintien de 
Fempire ottoman ai partant, de la paix. 
Cette attitude de- i Angleterre est compris*
•t appr»-cn : Alleriiugne. er. Vutriciieet
•n liai.-*, t. -t • • qu'en I ram e on ne cesse 
4e laeritiqu» . L e»t dom naturel que » 
sympathies de l Auglaterre inclinent du 
Cote des pui»*ane* » central? »*.

1^» efforts de la triple alunnee qui ten 
dent n enipjhdiar la realisation «lesdess- ms 
ambitieux de la Ku - e. sc*nt * g.r.erneut ap 
prouve» par le peuple ai .^lais. L« » Argl»i» 
•wt huent que l'*V Ile magne pn-»#d<-U-git in»e 
nient i'AUace-Lorraine ’ ‘r droit U-c m 
quête, ainsi que par un tr.' .t# qui porte ia 
•Icmiture de !a 1 rn< c 

D’out» e part, i '« sui.t d’a' i1 que le» Liât s 
de In peiiioaule d»s IJalkan* ont le ‘Iroit de 
•e dévnlopper .*an» avoir besoin decuter 
des ordre» venu» »oit de \ ieiine si it de 
bniif PetcrnlKiurg ou do Con»t»iitiui»pl •

Ni l'Autriche essavnit do rest » e:mh e le- 
liberté» dont jouissent le» l iais haikani 
quch, i Angleterre cesserait du ci-i*i» u ap 
Lu\fr la polit it] ne du cabinet de \ icmie. 
Le nnhne ie g'Miverne’uent hiitannique n» 
pourrait aider le sultan dan» le cas ou 
ce u; ci essayerait «le rccofujn u r I autorité 
qu e a peiao#» par m» pr?»pre fauta,au>»i que 
par la force d# •* citeon*!anc»*».

li« program Rie de I'Angletcne peut sc 
retnmer ainsi : liberté pour le» ueup c» de 
» arranger a leur guise sau» l iutcrvenliou 
4e» puissance» étrangères.

Ue pi igiarnrne est egalcthent celui de 
l'Allemagne, et c'est la c#» qui fait que 
lAngictene. r Allemagne et la* aine» de 
rette Jcrniere pui»»ano »o Irouvent ac 
Ineilement unis »an» qu’un iraita d'allian 
ce formelle »olt intervenu.

ALLEMAGNE
* CriLt AUME EN À'.SACt I.Onr.AINf 

Mki?. 25-Pendant leur t jour ci» cette 
tille, la population allamam** iminigrc-e a 
fait m» recaption entbouslaste a Tempe 
reor Guillaume et n Tlrnperatrice.

Lernpereur.portant 1 uniforme de la g»r 
de du corp», a passe la revue de* troupe* 
delà gatilaun II est rentre en»nitc, a) ant 
a .on le »?rund duc de H idc. a la tete
de la compagnie qui avait la garde du dia 
Peau L'impératrice as#l*tait en voiture h 
1» revue, Dana Tapre» midi, r«>mr»ereur at 
li.lipe fat rice ont visite la cathédrale.

L'empereur i.tuiÜaïuue r. enfere la de 
Coration de premiere cla»*e ?1e Tordre d- 
iAigle Houge au ministre d Etat de Lu 
•tnbourg. Il a accorde la même distli»'- 
tien a M Vandersi'iissen. I envoy#4 du roi 
Leopold.

L'empereur est parti hier soir pour Ber 
Dn. Ou dit que dan» te» réponse» aux dif 
• c.fnt« toa»t« il a évité de parier de ia 
4 r ançe

l’vf.'s ?3 — On afferme que l'empereur 
«tlliaume na pa» voulu entendre la re 
ovieit verbale U une députation atmabour 
poi»e qui voulait Ucmnnder au souverain 
4*l)nlition de» règlement» relatif» aux pa» 
’‘■•ports et ou il a dit aux délégué* que 
leur demande detail 
Pot écrit.
» NOTES GENERALES

—LeCVarc . p:»rti hier pour Copcnha
gu»

— Une escartnouch» a eu lieu entre las 
Turc» et le» Crétnis,

— l m* horrible famine «évité Khartoum, 
Kas*oG » t autre» ville*. I.*a survivants 
,on* ••■duit* u luAiigtr le» cadavre* de* 
fictiiu**,

I tcrtcH « t »>«'. errrt
t'-rd d'ui:» corvette française. On no » 1 
pa» ou il va. I.e* troupea d’Hypoli’c orcu 
pent ia villu vendredi marin Ou craint 
une émeute et le corps diplomatique a rte 
notifie. Toute» l#*e meeurea neceasaig# sont, 
été prises pour porvecir le* troublée. Le* 
CApilainu» irancai #*t an^’ais u. r «f smi» 
met ordre*. N » »r de la filus liaute iiiip<^ 
taure .• Tuu nonveau uiimsire voit eu oye 
iinnjcdiatenlent. ’

La >S. Galena, de» Fiais Uni», qui e-'’ 
acni-llouent ;» N'-w- York, n reen ordre ue 
partit* pour Haiti.

Haï TJUoKE, L > Une d« p- lie «*p. #*ir.ic a i 
Sun vcnanl de J*orl a i i’riucc, via Mole 
^alut Nicholas, Haiti, dit * ** Légiiime a 

| abdique jc-ucii et ej-st rmharqu#4 sur nm- 
j c «nonnic. e frauvai^e l u g juvernvmetd.
, provisoire a etc ctab!i. i.'aiimu du Nmd.

< .nninandc par llypi-oliu;. devait eiiiier 
i hit i dan» Fort-au l’rince I.a paix est pro- 
; bable. Le steamer américain **Kearsage. ' 
.sel rapproche de la ville. L mal (.lie 
| raidi est maître d** la situation.

AFFAIR F .»A \< .1 v F
Nuüvem.k Omi.i.av», Une d-*p#*' he 

ptciale de Vickaburg donne les detail* 
a Coup» (te revol 

fiier, a Newmau’a 
Grove, cotnt#* u'- \N aire au jiavdiou v u *•* 
prenaieut le» votes (t un*- t-iectiou. ('.n* 
quanie pMi sonneH etai? nT i r.-eir s. 1 u#» 

i querelle s'éleva entre \V. H. Hrobston et 
1 .1. Lanier. Le premier m -na a l/uiier de 

son revolver. I u autre Bridratcn. m cou 
« sin, prit s défense de Lanier et plusieurs 
. coup» de revolver* furent ♦vhungo». Le* 
i deux couihaitant» fu.ent ble*scs, ainsi que 
i h-juge Hawkins et d’autre» citoyen» qui 
j intervinrent pour rétablir la t a \

UNE INVASION IU. FLil S 
New York, -ô—Les hahitaiim de Phila 

delphie. d’ordimàre. *i calme» et si paisi­
ble», «ont en ce moment le* gens le» plu* 
agite» de Ia ferre. Ih*» myriade* de puce» 
ont envahi ia ville, et d*-i>ui» qu elle» ont 
lait leur apparition homme'-, femmes et 
enfant s passent leur j urs et leur» nuit* a 
s»; gratter et a faire la chasse aux maudits 
in»ectes. D on viennent toutes ce» puces * 
La dc»su*. h-s avis sont partages. Le» un» 
prétendent que leur arrh et» coïncide avec 
ce:c d’un navire charge de »ucr«-, eirre de­
puis quelque» jour» dan» le port. Le» au­
tre» <h»en; ?| Telle-ont i te apportées pur 
un chien mexieaiu qui eti eiait convert, et 
qui sen est debarrasse au profit de son 
proprietaire et de *a famille. Les pii<*e* 
importée» a Philadelphie, par le baieau ou 
p u le chien, se - n: niultiplii^es avec une 
rapidité cb-v spciante, et de mai -on en mai- 
s-m. « c q .a. i icr en ucarî iei. t l’en ont ga 
g.e tout ■ avilie. Cet to iir a» »n est de­
venue une cala nite pitbliqur. a tel point 
que I##» journaux out ouvert lama col mm » 
a tous ceux qui pourront indiquer un 
moyeu sur et rapide de combattrg h ll#-a i. 
I>e» dou/ainc» de iorre»i>OTitt^TVts ent r#- 
puinlu a cet appel, et préconiaenC comme 
infaillibîe- d? » rem • h-» plu» ou inniu» hi 
Zarrca. il ne »- table pa», cepeud&ut. qu'on 
ait encor- trouv»* le moyen de «r débarm* 
»cr de» pm e». - ur « n juofe au inair#4 de 
Fhiiad- Iph e le projat de proclamer Telat , 
de »iege.

iis éoi'Rst irr-. contre i l» Foxrrn» 
îsaint Lot - .Mo.. Fa cour d'a»»i»e« 

du comte d«- Mar on -Mis^isHipii continue 
a jugtti* *ucce«*ircinent ;« Parvis tous les 
individu» impliqué» dans le recent combat 
de boxe entre Suio«an et Kürain.

F nomme Bud Renaud, poursuivi pour 
complicité ian* rorgatii»alion du combat, 
a et«-déch*».v c upab e et c(»ndan»r.e m- 
suite a ^.*0ü d’amende Mai» Renaud a 
iuin.odiatement inLerj«te appel, comme 
Favuit fait Sullivan, et il a * t#* mi» en li 
b- •to pro*, iscire sous caution, car l'appel 
ne pourra pas »« plaider avant le moi» de 
d-cem' r * prochain.

Dautf part, on -air que Kllraln. arrêt** 
il y s une huitaine de jour» a Baltimore, a 
ia reqnt ?e du gouverneur dq Mi»»i*si, i. a 
v oulu contest; r h-^alitt-de m u am-sta- 
tlon au Maryland et adeinanâe ;• être pu 
renient et »mpletm-nr relach". M.o» v.i 
re»|U*,t«* a et-- repou'Hee et il a « te iivr#- 
aux agent» de police do .Mi»»is»ipi. qui 
i'».nt n*conduit Aus«itar u Fur vis, pour y 
i;tre jupe a son tour.

Le hruit h était r« pondu, para t il. que le 
gouverneur du Mi*»i»sipi. satisfait d« te 
que la lo-t icc a - il eu 1*- dernii-i mot d i-.» 
c«q u* alT.iira avait Tintent ion cb* gracier 
u .♦•rv urci.ient SullivHu ; mais le gouver­
neur laiwry a declaié lui-mémo «juTI n’y 
avait jamais songé.

«.RAHAM TRAVEPsK l.FS RAl'IDR» PE 
NI A*. ARA

GnnnsNiA. \na, üb - C* T*. Gralif»n# 
navigateur de Suspeiision Hridgo, N. Y/ 
a ti.i verse hier, dans v» chaloupe sou» for 
m** de baril, le» rapide» et le tourbillon.L« « 
rive» étaient emonihree» de *pectati-urs. 
{iii turent témoins d’un t-vi-nement r\ r» 

up< au lieu d’aller en 
qui t-r le tourbillon. 

•Ion» preré

MO

* fETtSOXNFL
M. Mercier e«i actuellement m F.i
»ki o : eu a !e su Je . «il *, de -c* ü j»- X 

in» •pirs'.',e:v MM. JV-vid eti. barles Lan 
k®!*4 r. ictour d’i urope. Il es*, parti a bx »1 

i * v cga.' joli pet:t ba*i-a i. propriété d<» 
.*»t. li?*r l icu, • . bon looge rioL«‘\ i*. -M»

r esi ’ijçomf A^n# d» M. Lcmitox, 
e.*. de mesTari ■ « U.iai *w ! ange- 

1 Awiqd, Al taire, t Avec une
■ cvceptiomieiicn, t belle, le

Mere.
M r
lie* Er 
tamper 
voyage 
n ai t.

de* t icuih on-iiste* » éi* cuir

NTaRIO
EN F \ NT TU? I AR LL » CHARS 

Otta v\ a Hier aprcs-niidi, un pmi- 
b « aeeidciu e»* arrive s ir !a voie du cl.t 
min d» ter U. A. K. Un tiain de irai ve 
rant de» UhanditTes, j>a'*sait pr*» de la 
rua Conce»»ion. k>raque la jeune O’Leary, 
fils de M. i). (J Lear,. < ouducieur sur cette 
voie voulut embarquer. Il manqua son 
coup. Le sixième char passant, i1 essuya 
d#* nouveau ue monter .» b rd ; n ai» mal 
heureusement, cette fois-ci. il tomba entre 
le sixième et le septième char. et. le» char* 
lui t»A«*cr< ut sur une jambe, la lui coupant 
coiiipq-rctmuit. Le pauvre enfant fut au» 
sitôt t rai) » porte eliex lui par »on t»<-re. où 
il mourut hier soir, au milieu de Kouflian 
ces atroce».

Le» fum raille» auront lien 
tin, i Tt^giise Si Fatu. c li iT. 
de 1 ! an-,

l*FMON.-T)t ATION
Toronto. Lû-!/«* membre» de l'ancien 

ordre de» torestler» f* .'*nt une grande dé- 
imo Hiratiou demain, il > aura une parade 
qui partir.1, de l'hôtel d.- ville, pour »e ren­
dre »ur I» terrain de l’exposition, on un 
programme de jeux et distraction» de 
toute» aorte» sera exécuté.

t A FOIRE AN NfEU U
- -.Insqu’a aujourd’hui, or» a reçu environ 

l.ôaO demandes jM*ur participer a l’exposi­
tion. Le* préparatif» pour Touverture de 
l’expoM.ion sont pons»éa avec rapidit#4.

RKt NION Pi: SAVANTS
- Fe professeur Putnam, du college Har- 

" are. est en ville, afin do prendre ie» ar 
rangement» necessaire» pour la reunion de 
TAssociaGou Aruencuino pour i'avance 
meut des sr.cnces. oui aura «a preini# re 
seatire mercredi prochain.

u:ANÇAïs AL* MANITOBA 
Oit w v, *2-" — Consulté sur les affaire* . 

manitobaines. Fljonorable Wm .McDougall j 
a irait exprime lavis qu’il était plu* que ! 
douiHUx ou One h-gislation passée par la j 
pr- vinceou parle parlement de la 1
Puis-anco frtt suffisante pour alvolir les I 
école» acpareé» et Fu»age de» deux lau !
gués.

M. Win McDougall u e»t pa» loin de croi­
re qu il faudrait dan* le» deux ca* 1 inter 
ventico d une législation impériale.

MANITOBA
MINISTRE EN VOYAGE '

F honorable M. Dewdney es» reparti 
pour un autre voyage dan* i O afin de 
visiter la ligne du Manitoba et Nord- 
Ouest. Plusieurs adresses Jui ont *-té pre 
sentee» dans les ditTerente-i localités ou il 
seat arrête.

i f » Kt.F.crr.rRs
Fa liste ?les électeur» de Winnipeg, com 

pU-tee, contient environ iM .1 nom», ce qui 
fait une augmantat.ion de de plus que 
l’annee pi»** e. Ce nombre sera encore 
beaucoup augmente par ia cour de Revi- 
sloii.

CHOIX D*L’N CANPIPAT
Fb'Tor, On r., 25—A une aasemhlée de 

i consercateur» libéraux, tenue bier. M 
.lame* Johnson a ete choisi candidat du 

1 comté.

Mort «nbitft
Un nommé Sam ici Callaken a été trou- 

’ ve mort dan» *on lit hier avani midi u HH 
j heure» Sa famine ne le voyant pa» lever.
• s'e»t rendue h sa chambre mais le malheu­

reux était mort.
Le coroner tiendra mit* enquête aujour­

d’hui.

M 1 *bbe Roussclot
La santé de M. l’abbé Bonnselot ancien 

cnn de Saint -Incque», e»t loin d ? s amé­
liorer.

I.e digne cnre «a été recommande aux 
prb-re» de» fid de», dan» tonte.» le» «*cb»»4H 
do la ville hier, et le» !o#‘decins sont d a v* 
qu il ne passera pa» ta ««marne.

demain ma­
tait age que

ordinaire. La ch 
tournoyant et sa, 
comme dans

r -r
le* occ;

dente», »auta d recteioein rn dthor» 
d* * rapides n t raver» le I a»sin mys 
tencuv «t le» rapides condniaant » Law in 
ton, dans lesqaeis Graham a failli périr 
rn voulant, jadis guider sa chaloupe pour 
se rendre nu lac Ontario.

I! «tait rumeur, hier soir, qua Graham 
avait etc retire mort de >a chaloupe h 

• ni*ton, mai» la nouveie uest pas au 
l'lenlique.

CA N AJDA

Au Parc Sohracr
* M. Arthur Salagnard a fait hier apr# *- 

nudi sa d-r nicre ascension au pare Soh- 
, mer. (’'çsl un événement «sser rare a 
j Montreul qu'une asertision eu ballon, au* 
silly a-ad. in;© foul© considerable pour 

I assister h ce aprciac'e.
Ue ballon »>»t élevé asvex lentement 

! dan» le» air* ; il e*t monte au dessus du 
j tleuveer da paru traversera Laprairle. 
i Du pare Sohmeril a ete visible a l'adl nu 
| pendant près de 2 heure».

l/on a appris dan» ia soirée que M. Sala 
i gnard * lait descendu heureusement entre
; Laprairie et Uaughnawaga, et ou’il était 
i Immédiatement revenu a Montreal.
I Deux autre* petit* ballon* ont aussi été 
| lance»; sur Tun était écrit en gro»»* « let 

tie* I# nom de M La vigne et «ur i autre 
le nom de M. Lajoie.

Nouvelle» religieuse»
Priirrs ff*a qvarah*Hr*9 

Lundi, 20août Saint-Luc

Vers neuf heure» aâtr.eüt, i. 
n ouii..ee K.*; e <’eunidItic. #*p< u«e epo J»e de 
AF 1 ti mra» B, » onalôme, tui«#»ur de f»* 
trim- d*p . !u inauufact ira de chausaure» 
de M M. Thotmi^’n et Uie. rue (’.aig x 
r» i •• de »o donner lit mort dans le* cir 
cm. m-. is su-vanlt* :

File -si -mr la v - e du (jr»u?l
Tronc, a la rue . .qneduc. et faisait fa ea 
un tram qui » en 'riait. Heureusement. 
• ne i» in# ' au Cicn «’est aperçu de la choie. 
F a renv r»i- la inachn-e. a joué du sift'et, 
a sonnr ia cioehe ei cr»v . mai» a vu-il le 
regardait tout cela d’uni ri < assure* ei tenait 
p od fc; m«.

Le train a-été arrêté a»se* tôt pour ne 
p** la :ucr. ma *» il Ta reuveisée par terre 
et iui u nff ige une grave bh-sKure au front.

L.le a etc conduite u TIJôpftaTfr«B«ra), 
oi< u! e ‘-st dan* un état critique.

La vieille femme ne -ouït pn», narrât il. 
de toute* *e» facu!t( . mentalea, de plu» 
e.ic était traitée iul.irniainemem i»ar ne* 
enfant* er 'on luari. U e»t ce qui Ta porie 
a cet act..- dese-pere.

- Le* maux de tète, la constipation, le» 
hémorroïde* *ont radicalement guéri» par 
Ten.pjoi judicieux de» Pilules d’Avcr.

Tnt'o cl*Armes,
MONTIck al. :: aou? I a

______ HoH’ls______________

HOTEL DU CANADA
A.C. SABOI.’IUN, proprie»a re.

Coin î»t iinhriel et Me Thérèse»,
MONTREAL.

8c»/mo/O* a 2£ct* sont c * : • e tMoitir#»’.

HOTEL CRITERION
J. C. LAC ASP K. propriei t.re.

-7 et lîlf rno s* fiabriel,
MONTH F. AL.

A| c* nii Critcrh^fi *22 août—la

IDTRP
l.c J rue H t 'â* e* U 

f.AroNif.V. df •l<\i:G»»t1
i'»a. * •tilnuei.k is J4 c#c- 
lotru IM*

Non» a*or.* reça un» 
leur*, il» Juiilt»» « »:oi- 
«a*. .»• pti.» ci,«»nna A. 

y Hc»v-*rr <jui écrit que ro» • la »•»««*•*» 
luGon du IP i. Ni. Xlareti»*!. ia l?r.ui<u.uni«
• fit i»«se • a?r Ha» J»»
Toribma* du Haareur Uost.ig pour .aa u»rf». 
ai » 1» i pmb'ttra crtre afTTeusa maladie 

L Kp>lej»ir n- «oaipMgu#?» de part»» de I* eon- 
n *«Ancr » ) aqu» Aam» ou &*■]•» sarusina. at 
qu'apré» avoir •oaffert ietid*(.t bait an» il 

mauj'ana t radlcaiemant guéri, a' r^corii 
mande de .* cit eu*ur - a remèda à tuu» ceux qui 
souff.- t do maux rie uarf».

! ee

No« pamnhiets *or»r ariref«é* grat * S tou* 
#*#• *ik qui aiuffren» de mal» ti* narvenaoa 
et ie* malMdes :r.i vre» i#euvaot aus?i obiani» 
de tou». !a r*rn*~te* «r»,i«.

< 'e reruede. uui a «i«- prepar»- o»r le révérend 
K'KNHÎ, de For» \V iyne. Ind.. depuis un* di- 
/»ma a année». «■*# man ifncturé tous ** direc- 

par la mri ils ■- 4 ” •<om rue CFnios. Ctticngo. III.. $12» 
a bon eiil#», t> pour a'.-Oi1. A vendra oh#*r h-D* 
MgND LEON AR'* ph iîiu»'ien cbim.-ts. 111 
me Laurel»' :*tinc i*orta de la rue l^*gau- 
chetiére

roiupubif»
SILOOEAU ET RENAUD

COMF1 AHLB» ET SYNDK s

l.T me st Jacques, Montreal.
»r chargent de reglements de («iilitc, de col 

lectiou, etc. 22 aotii la

J'EVILLKTON VE LA PUISSE 

No. 111

CŒURS BRISÉS

tirmls d'IiumeuMts
l*!us «le 300 pair#** «le «-oiiver* 

tes He laine blanche et IT#’* eont’or- 
tnhlcs île lionnes qnnlitAn, cou- | -------------------------------------------------------------
ie.tr*ta,i.oo.u«o | jf |^i ARCHAMBAULT
et phi4*. 
No 1-177

L. IL Heaiieltami» A Lie, 
rue Notre*-l>anie. 2*X.--

- ,1e ccrti.'l*4 que j'ai fait dan* le
cour* de l'hiver dernier, du SILO!* H W- 
\ 11.LF. pour une maladie de consomption 
üoi.r jVtais atteinte depuis doux onm-* s, 
er ciu<* ce sir<#p m a comph*ten:ei:i gtït rie. 
Sl-Jéi ûiiif d* Midanc. . .!< rlf }'. 's Emma
Lkf.v k. 7ft- t»

La iFonitnion steam Carpet Bea- 
ting: Co. Noll rue lleriiiine# 

If. N. Tabb, forant. Téléptione 
798. 8 août—ino

LA CIIALE1 H NK DURERA PAS 
TOLMOl HS

Non» serons bientôt rendus à Tantomne, 
les chapeaux feront place aux chaudes 
fourrures d'hiver, il faut v penser d avauce 
nous avon» résolu de laire un commerce 
de fourrure» san* pareil l'hiver prochain, 
n'oublier. i*a» nos immense» importation» 
et Je», ba» prix auxquels nous vendioiu.

( HA*. DfsJABDINS ICT ClE,
1 '.'17. bvlO. lôll rue Ste-Catherme.

. i. -.
Moût real. 21’.—ino

i*t ce »*, rèe» une Vvr» • l «n

!Hv*r

AG UN T 1 >* IM >lEtTHLES
PRETS. ASsURAVUES ET DE COLLEC­

TIONS.
Bureau : 1598 RUE NOTRE DAME

1 > r i ■

Arrhilerie»

VICTOR ROY
AK« HITI.t TE

2G-----Kue St - Jacques-------G
_______ MONTREAL i . - -.

F. 15 0 L S M EN l
Irhitrage* et aluntion*

H u rcnti de Propriété» f'onri# rc*
7!» DUE SUNT-.T VÇorK^

1 H _

LAFONTAINE - VINCENT
Elève* <l.|>loint:t de G le P !ytachm j',»

Ingénieurs Civils et Architectes
114---- HUE ST JACQUK»-----114

Kn faee du bureau de Poste. Mon»rral.
Arpentage, plans et c-‘ tn - p ur S(m«*duc*. 

égont■#, p«‘ms et « hem <ic fer, eorwrnctiou;# 
civile-, brevets d'uneo io r. etc., arb.irage*. 

aeur—li

TUOLSIEMF. PARTIE—LA 
AL HOMME

CHASSE

1 j. IT. >*’ OK l^ €kt Cie
Moulin n Tourner rt Découper

L» #-nle i h»'e en v ; a l*on march».- pour 
fix;ure»de Bar». Hôtel», et Magana».
-ÎF4 nie Montcalm, privé, :>07 B 

rue l’auct.

Fumez le Cigare
CREME

.—DK. L A----

CREME

J. \
Ar|ifiittnrs

«RRNIEIL JL U. P
A EPEXTFVlt ET ISGESIEVR CI Vif

Hnlli< ileitr «le Pafeiiles
Bureau.'' : ■ ' 1 t<‘€ >(ind

MONTRE aU B soôf-i «

J.iT.LECLA.IR
----ARPRNTKUR-----

4*2 rne »*aint la«**|n«s Moulreal.
Subdivision* de cadaetre. brevet-» d’iiiven 

tious, onarque* de <otnuirne, o;c-.
*s nnv-| a h q

J.EMILE VAN IEB
(Ancien éi«-ved'’ 1 E -oîe Polyiechniduoi

INGENIEUR CIVIL. ARPENTEUR
61 ---'1:1 a SAINT . At gl’Krr - 61

lO CENTS
îttept-.îno

Musique a bon marrhà
MfàlQt'E FRANCAtAC POrit IIANO 

Nous rtvou» imprimer rie > <*<1 h ion* a 'ion
io.'i■ c* <• gran»l. pi. ■ «•* ue musique Jrin

,:o»ir piai.o-- *uiva-i «s A i Feu g,»lop. 
l'.i . l.i .\Julfi Aoit : line, k »lop. . .u Ms r he
Nupù.» •• • . v > -' rie ri «Juseaux. 2 A
mon«-nou« rn ir'-'ic. Jv : Tou «.« ino’ -ea '.v: 
>ou p»i i# ceh-t.i' # o.apO'.teur françn.^ 
M.iiu ..-e l.o^oro, è n r acte gav otte.|'-«r h..(.'i l *. 
j ; K< rc t’t' »urua’urk » »»ar l/eb.erre, 
M). 1 AigiO Hisn'x ;i»i Gemge* h.»c’a
manu.26'- ^ vo-i* 'onner v..tre-<ui»|v)rj. nou» 

on» etTori-* tn;.-» .* vou> > o urc.- tou < votre 
nu iuuc. ri** la c-l «te celle ci-Ja*‘.u -. <» moi­
tié u i\ <i# - .ni r. mm.-.siiis.

U'ALTER STREET. -î'» *** «irnrr
JlFJti roe Ste-Catherine.

Muf-loue a t *• c .. .•<'. » pu. ir« uiallH. I raai-ia

UN COMMERCE
------gtl------

A F (i M ENTE

D^manba ùe DP.KVET- 
’Marque» oc Commerce, etc., 
Canada et l et. angt-r.

MNVKNTION, 
prepr ices pour le 

1.) mat—I an

H.
Peintres

A. MILLER

Y

f Su ite. )
Mai» Tunique corde balançait et la pla* 

^au à chaque aller, u chaque retour, en 
dehors du blet. ..

Eli© crut, la pauvre petite, qu elle allait 
pouvoir sjhiiiser a bout tie bra».

Mate dansle nouvel effort qu’elle dut 
faire thiur » ©lever a la lorce de» poignets, 
la seconde corde *e rompit, elle autsi, 
et elle fut iaucce par la tangente, et 
alla »•- broyer contie le» planche» foi 
niant la balustrade de la «ecotide gale­
rie. ...

CétaU fini d’elle, la pauvre mi­
gnonne.

Son pauvre petit coip», dont les o» 
étaient bris«#e en mains endroit», n’était 
qu’une plaie externe et interne.

ïSei.le, 1a tête n avait po* porté et con­
servait »« n galbe charmant, plein de 
grâce et de jeunes»?.

Lorsqu'elle aperçut miss Sterling, se» 
yeux prêt* de » éteindre »e ranimèrent.

—Ah ’ mis» î. ... chère ou»» ! nturrau- 
ra-t-elle, ce n est pas a vous, grâce a 
Dieu !... C est a moi que devait arriver 
1 accident !.... Un malheur.... Un 
grand malheur ! Mais, que voulez-vous, 
ça devait ui arrivai ... Oh! maman 
reput U pauvre chère créature, il ne faut 
P*s en vouloir n imaa Sterling, ce n est 
passa faute.. Vous ne lui en voudrez 
pas, in Aman, je lamie tant.... Elle a 
toujour* et j *i bonne pour moi.. .. Sans 
elle, qui *ait, j’aurai» fait sans doute bien 
dessotti.se». . Aimez-là toujoun comme 
devant, ma chère maman .. . Moi, c était 
écrit que je devais partir de bonne heure, 
avant tout le monde.. .. Fapa, il ne faut
pas pleurer non plus............le ne le veux
pas. . •)e ne souffre p*».... Non......... le
ne souffre p us . bien vrai . ,3 ai un 
grand besoin de dormir, voila tout.... 
maman. ... je vous vois encore. ... Ma 
chère maman.... Oui, je vous aime 
b.en Mais jaune autsi misa Ster­
ling. .. Tenez. ... je ne pui» vous serrer 
h s main», car le* mienne».... Donnez 
vous la main tout»» les deux. . . tout au­
près de mon cœur. ... Là '. ... c e»t 
bien.... Vous consolerez maman, miss 
Jane . Vous 1 aimerez bien ... Comme 
je vous ai aimée, comme je vous.... 
aime. . .. toujours. . . encore. . . . adieu !

VI

vul'VELLES IlP*BVYK> 
tkagerie de* Peu M>*nde» venait

del*rltitr** d* >fHi*on«». d'I !•««-»»h*4» el 
Kld^ena. I f%pu*»l«r « • IteeorAfeur. 

ISorenr. VUrfor lTnllni«*iir 
lilMDrhlMMSir II».

; ^ RC ESTE. CA TV EU IXE. Montré^.. 
D mer*- 1 a

Plombier»

Pli. G T C>TJK RIC
=ccl'vi:eur et plombier—

SS»—atl SAIRT-LAI BIST—CM
Ordre0 exécuté* promptement. Prix mu- 

dére». bsti-f-iction Ksrantie. 
t.» jam—1 au

A. DtMF.n- A. Tm.nun'N u. Brunet

t/H ommerre rie n<ie<» -x rie deuîel’e *ug- 
nteme p.»t -*uitorie lamé «r tiOH «te uo* ni «- 
»-tiiiie-. s* a binent 10' * *• c G>«'l« piur'- p.»ur
lerto'er. enuM e «m e-* m'.re, et l-onr toiatire, 
un prix ut. peu plu* èler«*.

Britisli .\iiieiifaii Mq fo

l'urraii’t Cia.*, line V .il» » ««ntu*--4F.*| 
»(•»•- n» üill-iaor» rise «si* « :»ilie»-i.*e

3<k»—juo

lui être pi«°»DU

QUEBEC
SHERmn OKK. 24 Donal.l McLennan, do 

Sprmu Hlll. a cIm tué psi un convoi du 
chemin de fer IVieiflquo Canadien, ieu«'ti 
der.der. A l enquét1. le iury a rendu un 
verdict de ’’mor: «o •ulcntei.e.
VNF .'KU.NF m.l.E GtEFl» t IMIK'l >.\NT

L\ 0UAN1I 1 SIACM Al UHOF.
QrÉ^Fi ^5—Une gueri*on mlraeuleu»e a 

eu heu au «nnctuaire de sainte Anno de 
Beaupré, samedi dernier.

Une dernol»el'e Hudon, d Hébertville, 
lac Saint Je.»n F. Q.. fflie de M. l.omi Uu- 
don. marchaiiu de lend'X'lt, avait «*e at 
teinte d'une maladie de* ul»’» grave» iui 
I ava l obligee a garder le I t IVpui» troi* 
nu*:» environ, la maladie « aggravant tou 
lour* et la dyspepsie «en (tarif tnéi* e Mlle 
HodoO, qui n’est Ages que rie 17 au*-, eu 
était rnodue au «le» •'‘er état d • puisement, 
d’une faible*«e désespérante. Depuis trois 
m «M e ie preusir absoiiiment aucune
nourriture.

\ enriredi dernier, on la descendait a 
Sainte Anne ô bord* de» char» du chemin 
(ieferdulai Saint Jean, »ur un lit qu’on 
avait préparé pour ello e' on lui taisait 
faire le reste du vofsge Ju»qu'a ^ainte 
Anne par le rtiemiti de fer de Montmo 
reucy et Charlevoix.

1 a nuit de* vendredi a samedi a** pa*9a 
dau» le» pin» atro< c* souffrance* a la mai 
•on «ie pension de M- Theodore Fare. KHe 
pa*»» tonte cette nuit a crmr. a e«* lamen 
ter et en tenant convulsivement entre *e* 
main» une statue «le la Bonne Sainte 
Amie, qu elle conjurait avee une fol à tirer 
de* ’arme», de lui obtenir sa auenaon.

Ou aara une itle» de» aouffraucea qua

M crcredt, 2* août ~Orm»town, 
Vendredi, r-o août- lie Ferrot.

O.'fi >8 extraordCnairca 
Cathédrale—Vendredi, !> '. ouvertir «le

iala jieuvaine pi-«‘i»aratqire à la fête do 
Nativité de la Sainte Vierge.

Snint*Jh>»eph. a Moqtr« al - Dimanche. 2’
B heure**, ordination.
Dimanche 2.», était la'• te du titulaire 

de Saint Louis. « Montreal et a Terre’oni­
ne. Solennito du i'ituh'iv * Je Saint Ber 
n»rd, a LacoUe, Saitite Chantal a T.le Fer 
rot et Saint Barthelemi,

— M. l'abb« F. La’andai». f'. S ?.. a «-té 
nomme directeur du college d»* Montreal.

—M. l’ablà* Victor Va': a «*te élu d’rec 
ttur «iu collège de rAssomotlon.

— I,f« travaux de la façade de IVgh’ee 
Saint Henri «ont a peu près termine* Cet 
te église possédé maintenant sans contre 
dit. one oe« plu» belle* tavade» de toute» 
le» églises du pays

— Mgr Lorrain es* parti «D Pembroke 
pour un long voyage dan» le* région» r**r'i 
lée» «le »on diocese. F « est r**adu a Hu 
ron B«v. distance «le ôOO mille*, en van of, 
et I* il «’••t engage daé* la foret avec sa 
suit*.

—Le cardinal ^iméonl, préfet de la Pro­
pagande, a rélébr*4 d« rnh-rement «es norea 
c* or d*' sacerdoce. A cette occasion N N. 
SS. Tarchev^ue et le» evéque» de la pro 
vlrire de .\.ontr*al ont envove a Son Lmi- 
uen* c une adressa collective d« felicitation, 
a Ixquel c le cardinal « répondu par une 
lattrc •« du 7 aoftl co»»1*»5-

DRArEAll S.U IGNACet CIE.,
f r blsit ■'«•'*•. p!« n»hiier*. couvrear-i. poseurs 
ri «np uciA «««• « baurt«j;e, «-ou'eMeru», latupce. 
t mit- rie «-.laibon. «•*<..

MM- i>K.»J i a i . S « v lOXAf & Cic se rhorgstit 
rit- (ou* .-um vgr» tri:- yiic converiuie* • n 
urrioi**’ en l'erblmu-.* n tob g ihant^c • ' « itr»' 
ouvrages neufs, et rie tumr< e-qu^ce» rie ropara- 
l ons . le |»ri x (re, lia-vdere*.

Vu i -« expropria!leux a* lu rue St Tguirent. 
aouv« i *o l>. e: Cic a decide de 

t ^ .» soi m igHsm irntin-diatcmont. quoique le» 
« xpropruition « pour -tflte panie ne »«* ent p.«» 
• ■i« ore i .i'en et j»our cette raison on est a «la 
me u .per a la porte voitune.

No MH rue Niiitit-Laurriit
o ;’.r. r*client» le» trouve-»nt n». t«a remplir 
toute»le»commande*qu’il» vourirout bien leur 
» on fier.

Montreal. H juin 18^9 1 a
——

/w.

’ —*

Wi > ; k

LaMerveillenseRoaefiydracliqDe
GraDilef nmrli»»r«»tioj»x aux Kotiu» 

llydratillgtiott
In bfev't d inv 

ttur tuer yr
it QomtThtw

nfion octor.W it i 
irutc disfinctiin } u 

? Offad.r.

Monsieur AfXtLPliJ rATRIt'K. • io r 
rie r f* tiydt»MÎiqU< * Cv » •»i»«ttu«tf'» r < • • uju 
lit)-* «h- I v paro * c do S» Jcsu. dan* la t rovd . * 
ri,, gu bec. u inv art»* uno roue hyrir .ulu oc ou» 
fnm-Gonne avec b»anc u:p mo n-d « v» c- v‘. « 
c« fi.rc» qcc li’importe quelle roue invente» 
jusqu’»*** our. Le m • .$«»'«•. «i'o- ..»• com- 
idicac, est «>**aucoup nioii* «1 *u#t.dieux u»e 
le* autre» roue»

ADOLPHE^PATRICK
ST JEAN, P. ivL

I «M»l V—JU«

( barbon ri Bois

THIBODEAU & BOURDON
No 1203 me Sfe-f'atherine,

toif' de 1» ruo * »pin» vu, Montréal,
©m con'.^mmdd. eu ar.«nu vae quant<(• cous!

BOIS DS SCIAGE SEC
uc ’* to idon1 ^ GA--1 l’GiÂ. V en ce par cbs» 
*: pA" pic. avec !*«'•..(* avaij »• Telêpl.one
Nol/U _______________ 1 juin—- »r

A. KliRTEAU&FaE»E
MARCHANDS DK

BOIS DE SCIAGE
92— H L lu SANO L’IN FT 92

Si O X T P. à A L

C tTo S:
To r rie^ rec* ng tin»' < : Ik>rche*tcr—Td'é- 

» ko1 *' .'«(> t*J« . WcUinitn- -jo lace «.io*
!• uoaux dn U’««*•{ A.one—T* lé-• No l*C«.

n fr» VI ■ m

M. P. •! A N N A RD
\o 667 RI K ST RAI KC\T

monthkau
Four* Anrafc’ -cfiquo*.

Fo* >»«: Uî* r e*
ftér*'»’Ion» u ir *** '..a'ant* «> ebirnTR e ei 

U f .t ri lé Km-ri turtle.
( la * .«jutVov «•'■r'imri» 

tijuil—ju» A»i«..<a4# de mnei. •

U bd
de terminer sa seance du so r.

Le publh' » t*rsit retire, enchanté et 
épc’uvsaté A la foi» en-» exercices d Hans 
llackiru et rie ses terrible» éleves.

Le* lampion» venaient *i être «oufflé» 
f)»r Benoit «pii était revenu u »«>n poete, 
«ans que *• n niaise put »e douter qu’il 
fût 1 un «ica actouift du «iraine, celu-la 
Miome qui le» avait surveillés. <«aU»r et 
lui, « t qui avait démonté »i bien la mâ­
choire de i arlequin que cette blessure 
avait entraîné ia mort du reptile.

Noua 1 avoua dit, le» soupçons d liant 
Hackini «étaient porté»eut Lazar.

li était convenu que le mari «FEîlzy 
•ongMtit a trahir la cati»£ et le» tntérêU 
de* U *niani*

Et. il faut bien le dire. Failure embar­
ras»* e «le Lara,*, «es regards effares et 
craintifs semblaient continuer cette acca* 
cation.

11 avait revu la tzigane.
Le terme de trois jour» fixé par lui- 

meme ef. it dépassé et ii ne pouvait «e ré­
soudre encore k pr indre une ùécition.

LU.y ne le pressait plu». . . elle atten­
dait.

Etait-elle certaine de remporter finale­
ment 1» victoire (

Ou bien trouvait-elle Lazar lâche et vil 
rie subir ia honteuse autorité ri Uan» Mac 
kim.Son C'tur »* détachait-il do Lazar ?...

Rien ne teriasco, ne détruit 1 amour 
comm© 1 inféri«>rité d© l’objet d un culte 
aux yeux de la femme qui aime.

Toujours est-il qu’à ia dernière entre­
vue, dan» le jardin public. Ellzy avait ré­
pondu froidement aux tenure» protests 
turns de son mari.

Quand tu voudras, lui avait-elle dit, 
je ♦. attendrai toujours.

Et elle avait ajouté ave© un menaçant
1 och »ment de tète

»in je t attendrai parce que je suit 
b >nne, parce que je U (time. Mai» quant à 
retourner avec .e» Roman».. Jamais!., 
Entend* tu bien ? . Jamais ! . Je ta le 
ure » .:r los oe d© mon père !

I.srsr e stait tni* à trembler 
Il »»v» t blbn que jama:» Ellzy ce •• ré- 

I ioudrait * oublier ce»»rment ternule.
Mai» «iüoi, a • r* ?
Renonce)' a L z? F . Flulftt la mort ! 
Aller ia rejoindre !. .
Mai» Han» liacKiru lui inspirait une 

tell© terreur,..
Et il était U, hésitant, oscillant, et ne 

pouvant »e resomii* à prendra un p»fti.
Hem it avait donc éteint 1»j qutnq.ieu 

ettnia la dertûkre main au »«rvioe du t«»lr. 
t Har* Ilackt», quittant I» loge, tentra 
1 dan» .• roulotte « j ii lu: ••real; d» domi­

cile
Gutte nuit la. il n svait ps» da'reodea- 

?ni»» av**© ia rc.«ie.
Il al.au •« Fvter au repos 11 en avait 

hesuitt . drt'.n» quelque» jour». 1* u’avait 
pu irouVet un» h»nre à domier au «otn- 
ineiL

Il prenait donc te» dupo^tioui poor

s étti.dre »«ir la ntince eooehetw qol loi 
sort «ait, h.rsqie la por»e «li- la eeatore 
• « uvrit et donna passade a la tête effarée 
du Laser.

—Al ai ire ' maître ! a ecria le bohémien, # 
où eet KaT f Avez-vous vu Kail L •

Hau» Hackim eot uu geste de dédatoet 
haussa les apau'aa.

—Q**e m'importe ! dit-il superbement.
N» i occupe uaa de Kail.. Je t'a! düeoo 
tu u aurai» plus uesoic de veiller sur !ut.. 

Mai», maître, j’ai cru voir.. j ai v u. •
—Tu me romps la tête !
— tVpendant..
—Vaui-tu t en aller et ne pas troubler 

rn »ii sommeil !
Ce» derniers roots avaient été pronon­

cés d une voix tonnante.
Lazar quitta la voiture, tout déconte­

nancé. I
flan» Hackim n'avait «ans doute pas dit 

la vérité.
11 s'était bien à nouveau étendu sur la

couchette.
Mai» il ne »• livrait pas au sommeil.
Non.
l a tête appuyée sur le coude, il sem­

blait plonge dans une contention pro­
fonde.

Son regard laisant passait k travers ses 
paupières plissées et un sourire cruel dé­
couvrait se» dents.

Entiii, ces paroles, pareilles à un sourd 
muimire, s’échappèrent de •••lèvres :

—E»t ce que je me ssrais trompé ? Est- 
ce que 1 expérience aurait manqué ?..

Et il ajouta, après un ailence .
— Eu tout cas, il ne s’écoulera pas long­

temps avant «pie je sois fixé..
Lsissun» le tzigane à ses réflexions et 

transportons-nous au Cirque Indien.
La aussi, b représentation venait de se 

terminer.
Le» lampes et le» quinquets s’étei­

gnaient un à un, 1er écuyers et tout le 
personnel »e retiraient dans les auberges 
avoisinante» ou «lau» les logea.

Mail au lieu de rentrer dans la voiture, 
au lieu rie se déshabiller, ainsi qu’elle en 
avait l'habitude, miss Sterling avait con­
serve son costume d amazone, et elle »e 
tenait debout, au pied du petit escalier 
conduisant à sa voiture.

Jack Charley était à côté d elie.
.lack, les bras croisé», semblait sonder 

du regard l’obscurité croissante.
Tout sur la place a'aMombrisaait. le 

Corso devenait désert les bruits de la 
fête » apaisaient, n étaient plus qu'une 
lointaine et vague rumeur.

—Ce sont|eux! murmura à mi-voix 
miss Sterling.

Fuis elie dit encore au bout d an ins­
tant :

—Non ! je uie suis trompée, ce sont les 
bonds rit**adonné* de mon cœur.

11 y eut encore un silence.
—Pourvu qu iis réussissent! dit-elle 

encore.
—Oh ! ft .lack Charley sur le même 

ton, ce «ont de» gens madrés et adroits.... 
Joutes les précautions ont dû être pri­
ses. . . Les indications de Joseph sont si 
précises !. .. .

A cet instant, un bruit d© pas précipi 
tés se fit entendre, et deux hommes ac­
coururent, portant un fardeau, un objet 
long et mince enveloppé dans une p èca
d’étoffe.

—Vous l'avez ?... .leur demanda Char-
Wj.

—Oui ’ oui, fit une voix enrouee, et ça 
n’a pa» été sans peine. . Il se débattait 
comme uu beau diable.

Une autre voix d’homme ajouta :
— Où faut-il le déposer, miss ?
—Dans ma voiture.... dans ma voi­

ture___ M. Jack va vous remettre ce
dont nous étions convenus.

—Oh ! ce n est pas la peine, miss ! que 
ne ferait-on pas dans le seul but de vous 
rendre service !

Le* deux hommes obéissaient, et por­
taient leur iardeau duns 1 intérieur de la 
roulotte de mis» Sterling.

—Là, bien, fit celle-ci ; maintenant, 
me* amis, vous pouvez vous retirer.

Le» deux homme», qui n’etaient autree 
que Bob-Bib et Fil-u Aragne. a empree* 
aèrent de repartir.

L'objet oblong avait été déposé avee 
bien de» précautions sur la chaise longue 
de mis* Sterling.

Alors, celle-ci se mit avec lenteur et 
douceur à développer la pièce d’etoffe qui 
•enveloppait le fardeau.

Elle semblait attendrie.
Des larmes brillaient entre sea cils.
La longue couverture de laine fut déve­

loppée...
Ce qu elle renfermait dans ses replia 

n était autre qu’un être humain.•••
Le petit Smut.
Cette fois, Lucienne avait agi de aa 

propre autorité.
Sachant par 11 r’uton l'enfant tout au­

près d elle, ne comprenant rien à son in- 
v incible entêtement, elle avait résolu de 
le faire enlever, de le ramener d© vive 
force auprès d’elle.

Ede avait un autre projet.
Eli© espérait, sans doute, que la vae 

de cet enfant tant chéri, tant plauré, 
galvaniserait à la foia le cœur et le cer­
veau inertes de la pauvre folle.

Voilà pourquoi elle avait dit aux deux 
clowns. Bob-Bid et Fil-4'Aragne :

— Met amie, voulet-vooa me rendre un 
grand service ?

C’était là une question Inutile.
Tout le personnel du Cirque Indieu, 

hommes, femmes, bêtes, eaae excepter 
Y ichnou, était dévoué à cette chère «Ht
Sterling.

Il est des êtres privilégiée d'où émane 
comme un charma magique.

Il «uffit de les voir pour las aimer. 
Néanmoins, ear misa Sterliag était de 

celles qui estiment que koala peine mérite 
salaire :

—Voue eaves, mes chert amis, avait* 
eMc ajouté, comme il p a peiF-êtr© da 
«langer, comme il peut y avoir des coupe 
à di nner et à recevoir, il y aura au retour 
cinq bea jx louis d or poar nos deux ca­
marades. C'est Jack Charley qui vota las 
remettra.

* >n y serait allé tout da même sans 
l'appât de la récompense.

Mais, pour être clown, ou n'en est 
moins homme : Us c?nq loaie ne 
•aient pas nul dans le tableaa.

Alors, miss Sterling explique eu dsox 
clowns qne Smut, le-«r ancien petit cama­
rade, »• trouvait à Irisai» ; qu'il t'agis* 
«ait de e reprendre, de c'en rendre maî­
tre. que. »»as douHe, i homme qei la 
tenait en son poavotr «u: inspirait uee 
: errent telle qVU n’ostdt pee le qdkier.

— I* ne'oie a j milieu de nous, cunclet 
mi»s h.erl!uf. h •© s-i.iFre protégé ; she- 
cr.ii de nou» *e»l'.©ra sur lui. et |e déCe 
bien qui que scat és venir cette foîe le re­
prendre.

Ainsi fut f> t...

C
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Ia prosiion o«t kaure dan* la partioaaft 
4u cAttiinpui «( baaaa daua Ica tturnout* . 
du IVurd Ouaar QuoIq

Ou a orcupo actireuiant, à Wiahiufton* 
| Jaa |trf^«r«uU du con^rôa intoi'oatitUial 

«jui i .it mi réunir à R aéhiDgtou la - oc­
tobre | rt»cham, et qui eera éemputé de 
cinquante A auixante délégués de» deux 
Amérique#. On Mut que ce eongrèa a été 
convoqué |»ar le gou^ernemeut dea Ltata- 
Uuia, dana le but d établir de» relati«>»ia 
plus intuuea politiquement, oomuierciaie- 
ment et eocialement, «litre lue natn n* du 
Nouveau Continent. Toute* ont accepté 
la proposition, excepté Haiti, Sainl-Do-

*aL « i — * tu^gve et Je j'arafuaj ; mais toutes n'ont 
iü «« la ■•#»# i . , m j ^**— pas encore noimné leurs déléguas.

Ce Congrès aura pour objet de diacuter 
et de rtremmander à l'adoption des di­
vers gouvernementa un plan d arbitiage 
p* ur le règlement de tous les diîérends 

i pouvant s «lever entre aux de e<'nat lérer 
toutes les questions ayant trait à l'amélio-

101 IN Vil II.MH TT I *1 
1 liil K U.b

nu Canaiia est en Ira n «1 
• ;0|j du I-Vl t' et u**S ‘ .» ■

uns sui
â
Moturéal. t’éiusla.

camps en
L i HtoU Lthn-ife vient 4o publier uu ai- i € fir

tijie malheureui que nous ne dévona pas collfie V'KaiiL.t 
la.aivr passer inaperçu. 11 srrAit préléia* 
ble pour le j»arti conservateur d« ne néit 
dire et de la:««er ie confière se chamailler 
avec ses s!l:és w/tramoHlai-u ; nuis les 
droit de le justice, de la vérité, les droits 
d une gramle personnalité, acquis à l ad- 
nnration des catholiques, doivent pMi-ser 
bien avant ,**« mesquiits intérêts de la | o- 
H tiqua.

il s’agit du Vruill%/tt»int <»»* CanuJa. 
l es prér.res curés des Etats-Un» se­

raient, parait-il, tout imbus des doctri­
nes de Yeuii lot, dit I’Union JUter>i.V, et

UUO «ItVI
eu tieux 

'•’f, qi îqn# s iuele même 
inter une calomnie 

{Mi ne coin bat u( jue

DJMEK1GFM!:!1T! FiiA!(\lAClL'r.RâY 1 !

l pour l'un.te et rintéanté do la f« i aous 1«
reastd «t la direction iiiiutédiata de 1 épta- 
c j»r en géoeial «t dé Kume ou du n< uce 
ptpsi en particuiier.

Ck#x nous, •;» «5er, nous soiaiues biat»
I . ' . i division
qui n'eiiale dé'A que tr« j , m.us e'ie ne 
saurait etr« aUt’.In^é# aux ensc.-; :fmonta | 
de Yeoillot, qui u exaltait qu une chose : ! 
b béisanice, ia soumission, le respect a ; 
1 autorité épisc pale en coiumuuioii avec ! 
Reine.

J) faut connaître Men peu N euillot pour

aiYà*> anaant de 1 ' i l a.!
r ni ; « « i oroei «l.i’u. u.« ^ t«,i m , .« rt#b •
. • % h , i eudi i | qu u. i , • uujoi r
U hui hera trsoepectée v#n U 1er tiovcaihre 
p.pi-naji!. «u coin <!«• iu«« t» l.au « ui « t L* 
gau/'bs .^:é. riatto c I

R K N II V 1’ (Ut AV.
CkitMisie-Hsai niac.en. 

feont—Im 114 rue ht l,«urant.Moi.t:o«i.

COMMERCIAL UNION
AKSL'ItAVrr. IOMI*AN\ LIMITKU ■l

VALEins \ i>i: ^au.ooo.oooon

XAl’OI.KON IMCARI», A<;knT.
__________________ 17:11 tl"~ XHir..!»...............fl aom-i a

que fes moyens de communication, I ex­
tension des ni ardu» pour lajrs produns 
respectifs, «te.

Les lettres de convocation envoyées sui-
jues p uis* locales j vam i**» uistru.lions du président préci-

•ont lomlw., d.n. I. h.7. d« Kund, ,t Mnt ,|,V,11U jj y Mt dit nu» U !mt 
eanaleeeavireiiHrlu laehupéneur.Aillsurs ^ ’ 1
le tempe a ete beau.

Maximum d«s tempéraiure« — Caiira
>T. <4 ; Qu'Apiielle. h» . Winnipi'ft. ; 
Toronto. 74 ; Montréa1, 70; Quebec, té*;

del invitatitui est de donner des garan ,»a 
a la paix ; de travanler à la prospérité 
geiiérale ; de former une union doua­
nière ; d établir de fréquentes ©• n.iauni- 

i cations maritimes : de créer un «vstènie

u !«• r»u»îH£u.ni.i.l. »too. l'i'Ward et 1» I , ntt , m»pi
pu n- u* Drocurei, ios \lsties •« : ..-«ooeu ‘
tes du seneieur iruuel en Ve*» eLur-site, refit de ses .. u»r s efc .« aniiüeiit de ses

Veodlot est trop grand pour 
que r u esprit * it pas-e dsns !c cerveau

Halifax. 72.
Prvbitbilitta pour /es jnro'’ka-tu* vingt

H«ut d. ,nt, !.•««, à I u'ilform“ ,lu pMJ» otmMJrw, d* P*U„-
moëéees. tewpabeaa. tempérai use station- i tes, d ex^radmon, do uiunnaiea tt d arbi-
nairt on nn pen hante,_________________  in^*.

, , . j <r « - • i- noua sertoa« oartea A rroire imv a grande oumbauration de leur, rapport» d «ffâ.re». tel» t m»Joritr ,„.g- j,, Rt.t, «, U S u
voile ^naleierre est de i‘*co!e dite u'c:a- 
motiSaiac. patronee su i'aaada par %»«■*
• ieura Tardi «al «: frudel. en Krauee • sr 
le ce ’e u« V .n, Ejg« ne et Pierre \ e:..!- 
lot.fai " es ouibrœ da Louis \ euillot.

t e fa»t fou«ia:e. i! serait intéressant 
d au eiudisr les n ust-quenre*.

UrAie aux luttes nerfidv* et n a hon 
nétesdénriva •»« a i'espri: derai «•. ou a 
wussl n trau-tplaoier dana noirs pays ces 
div-.aious daa» ie cierge qui o>tt fut* tnnf 
d* mut a la France catkotif/**- Itdttê <f 
d vitton* gui durent ri*puiê jov* iti ci * 
quant e an».et d >nt tuai h' eus* rurntun «r 
tôt/ /'u« encore le Urine.

("rat loi 11 J'euiitot, le grand prêtre di‘*

Lee femmes auront, à Toronto, une 
école de médecine pouvant recevoir 125 
étudiantes, t e sera bien le cas de dire : 
•udiee cuta te ipêum.

IfEle'Uur se complet; dans ma.nts 
acontars qui n ont pes plus de «eng com­
mun les uns que les autres.

Qn il naît arainte ; bu mou la plus par­
faite règne à Hicheiieii, le comté fera son 
devoir et dans le choix du candidat con- 
earvateur et dans s-»n élection. Il peut 
•n prendre son parti «es petites man; 
gances ce sont pas même pr tes au sé­
rieux par ses propret amis.

ITAIT-IL FOU 01 rBOPHLTE .*

M. Wiman, le grand apôtre ùe l’amon 
eomoaerciale, est en train de voir écliuuer 
ton grand projet pour mettre s<'us un 
seul contrôle l'exploitation des imites d* 
tel aux Etats-Unis et au Canada. Ce pro­
jet in rejoindre dana le champ dé« mort 
ton projet de l'union commerciale dont 
personue ne parie déjà plus.

Evidemment. M. Wunan n eet pas in 
homme chanceux.

Les chefs conservateurs du district de 
hlontréai se préparent a faire vaillam­
ment la lutte, lia doivent tenir une eéne 
d asaembiées dana piuaieura eomtéa où ils 
traiteront, avec le talent et 1 habileté qui 
lei dieting lent, les grande* questions qui 
intéressent le peys.

Ainsi, le 5 septembre, aura lieu a »aint- 
Hilaive, uu grand pxiue-mque politique, 
auquel prendront la parole 1 honorable M. 
Chapleau, MM. Taillon, Curran, Oigauit,
Dupont et Desjardina

M. Beauchamp, député des Deux-Mon- 
tagnes, a déjà tenu des assemblées dans 
cinq paroisses de son comté, pour rendre 
compte de sa conduits. Il a vie accueilli 
partout avec enthousiasme, las exp'nca- 
tione qu’il a données &ur les aâaires pro- 
vmciales recevant l’approbation générale. 
Le* électeurs l'ont fortement engagé A 
combattre avec plus de vigueur que ja­
ms» la politique ruineuse du gouverne­
ment Mercier. 11 est probable que M. 
Beauchamp complétera la visite de ami 
comté par un grand pique-niqua auquel * 
aeronl invitée plusieurs de nos meilleurs 
•râleurs.

C est le 14 de te mois que je trouvai, 
dans les colonnes de m< n journal, une
recommandation vive et i ressente de me Oupamloup en IM * 

, , , , sein de I r.^lise de i
prvx-urer cet ouvrée «: 4,1, ImdiiB VAnd% mau», il eo 

bout à l’autra.
Non incrédule, je ma procurai donc 

cet outrage et le hu ('u . bout i > tite : Il 
s’intitule *4 Lv Vititk ^ 1.4 ^ estios 
MÉTLS* K.”

Quelle joie, quel bonl.eur | our raoi de
lire ces élogas. ce pant lyrique tis mon 
défunt fi ère K •.•1

“ Voici, maintenant, ca qu« dit de ses 
** compatriotes l'infortuné Flieî, V sup- 
“ plicié de ne-gina. dont l'éducaimn l'a 
*'lait monter sur l échafaud et a l iin- 
44 mortalité. Louis Kiel est a lui a«u! une 
*4 preuve que cette race de Métis que ï on 
44 a traites en pirias, est auacepti- 
44 b!e d'atieindre les spmlrxs les fli s 
44 élEVÉ-» Df DOMAIN K 1 NTELLEcrt ML.
44 A-t-il même pi»sae les limites du genn»
44 pi-ur atteindre Iss régions de la folie ‘
44 (Ainsi, < U ttait fo**, if ne l'était qu'à for ■
“ d uc r Ut esprit.) Je n’ai pas i* me pru- 
44 noncer sur ce point. U y a tant de gé- 
44 nies, d«» grands homuitfs, de grands 
44 bienfaiteurs de l'humanité qui ont passe 
4* pour fous, qu il s*3 pourrait faire que sa 
44 fohe consistât eu procédas extraordi- 
44 naires qui ne sont compris que de 
44 queiquea-uns. Ce qui est certain, c est 
44 que de s être sacrifié ot imne il 1 t fait 
44 poor les sien», d avoir consenti a rester 
“ pauvre pour %«\ compatriotes et de 
44 s être livré entre les mains d uu général 
44 anglais, tout cela, aux yeux de T esprit 
44 qui conduit aujuurd hui le monde, c est 
44 de la folie. » La Vérité k la Qi k^- 
•4 timn métisse , ’ paje fM).

Merci a M. le recorder I». A. T. de 
Montigny pour avoir ai noblement vengo 
la méuicire de Kiel. Aux nafiuHaua; qui 
ne ceeiem de la ternir en disant que le 
chef métis n’a jamais été qu un fou. u 
maniaque, un monMinane inconacieut et 
irr^puneabie de s^s acte*, M. de M.-nti 
yny, répond quo la sot disant h.ne de cet 
Iiouime n était que i association du gvme 
et de U sainteté, une haute intelligence 
unie À la grandeur d ame, les sphert-a les 
plus vlevtes du domaine intellectuel p< r- 
tant sur laurs adea la pin» subi une de» 
vertus chrétiennes : la chanté. Mai», 
comme dit M. le recorder, le monde de» 
materia liâtes, celui des natioua’is, i.e 
ocra prend pus que le d^sintêrc-seement, l e

uitramonraiu* qiii est l AUTEUR i'L 
l UU I LS CES MlSKRfiS.Cést )ui qui e» ri­
vait à am » qu i! *’ fnltaU ou t>lus te 
d it iser U vart i catholique pour en saiuer 
quelque choie. '

Cem ie journal du même Ixuii* Vruillot. 
UU/iiifTs, qui était »t'gmati»«* de a ma 
uière suivante par Mgr Dnoanloup. e\r- i 
que d'Orleana, uu des esprit» les p.us luci- |
dea de notre temps.

4* Ke journal {L l'niverst Krivair Mgr 
Dupanloup^n !<|7t eH{ uue plaie vive au 

Krance.Ii y a déjà fait de 
prepare do plus grands 

encore ; vous i« verre»! si eu ne l’arreie 
paa,*4

Notre confrère n'a pas le droit de pré­
senter s< ms de telles couleurs l’u-uvre de 
toute une vie trouvée agréable a la reli­
gion etutiieal Eglise,parlépapelui-mème, 
pasteur suprême dea urnes, maître irréfor- 
rnable do K discipline ecclésiastique et 
juge infaillible, en fin do compte, des 
combats quo 1 Eglise doit subir et d»s 
a ups qu cite doit diriger contre se» en­
nemis

Veuillot no fut pas parfait, i! le re- 
conna «sait d'autant plus volontiers qu'il 
était un esprit supérieur : son œuvre a 
pu se maculer def quelques taches, légores 
encore, si 1 <»fi t ent compte du nombre et 
ùe la violence de ses combats ; mai» telle 
qu elle est, elle eut «ii * r *ultata précieux 
pour U religion catholique, surprise, 
étonnée, tarraaeee, dispereée par la rêve 
luticn et à peine reiurae doses frayeurs 
par quelques années de pxix et de tran­
quillité ; e'.ie apprit aux catholiques de 
! .ance a se compter, à a unir, à »e grou­
per p j jr affronter l'enneini en face et le 
chasser souvent do ses plus fonm tables 
pot it ions.

L C’o s fut le clairon, 1s grande v.»ix

des Trudel et de» Tardivel, et si notre 
clergé se laisse tromper ei se divise, c est 
par suite ù une impression fauve qu ou 
n a pas suftisaniment c >mbattue. On a osé 
assimiler à 1 ('nr er* d '* jo irnaux comme | 
la I t»de t-t i jM't, i i* », qui different j 
eesentiolltnieiit par leur objet, par leur 
esprit, par leurs tendances, par la sincé­
rité, i» science de iems rédacteurs, et en­
fin par lea sympathies et les lumières qui 
prots^eaisnt et guidaient. I f no»r* la- 
bas, pondant que tout cela fait défaut * 
nus » t Jisaut journaux religieux.

I.’Uniivr* de Louis Veuillot n etait ins­
piré que par l'amour de ] h /i*e : l»s au­
tres ne vivent que disputes de chi­
canes, de divisions 7~t exploitent 11 reli-

FUMEZ LES
CIC3--A.K/ES

RELIANCE”
J gion, tandis que 1 autre se d» nnait cuips 

et ûmo tout entier à la religion.
l’.uve qu il seat trouvé au Canada 

une couple de vulgaires et laids corbeaux 
qui, pour singer le roi des air», se sont 
cru de taille à enserrer de trop lourde» 
proies pour leurs grilles impuissantes, vu- 
t’on confondre leurs désirs orgueilleux et 
leurs vain* efforts avec ce» vigoureux 
coups d aile, t s-hardis eimis de 1 aigle 
qui a si haut bâti »<<njaire et donné la chas­
se, quarante ans durant, aux vautours de 
la revolution ?

L’U/*ion LtbéraU* trop de sens coin- j 
mun jK»ur ne pas mesurer la difference et 
comprendre que l'on ne saurait accuser ! 
Veuillot de ce qu'ont pu laue UElsnJao/ * 
et la Vér ité.

O. A. N. 1

A 10 cts
KT

“ MIKADO
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Tassé. Wood & Gie
X33-3

l a Malbaia
(De no*re correeoondanl spécial)

La Malbaie peuoi»* rapidement. P*>ià I 
le** cottapex et le» maisons de pension pri j 
vé» sont remplis, et les hotel» Muit ou\ert* ! 
auxnomi reux touristes qui arrivent t ar i 
chaque navire. L hotel Dnberger. g«*r«* i 
celle année par M. Tremblay, *-i»t admira J 
blement tenu ; le nouveau propriétaire 
fera > ire oublier par sa oonrtoi*oe. par !‘ef : 
ticacite du service e: par l'excellente tabie ! 
de a.i maison, le-» négligences de* anm-c» j 
derm re*. 1^* site rie «•►•t tiôiel e*t Je plu» : 

i beau du bas du fleuve. Nulle part, le St j 
Laurent ne »e déploie aux regards avec au­
tant de majesté : nulle part le» colline» et

I' \ rrtoe» « elie
-m a aura l eu lundi,

«Mienne «I
Iv r ouverture de*

..

4 01 I M;>: 4 4IM»«KK4 1 »f
.'PhOFESSEURg PIANO

T JOSEPH. KERTHIEnVH.LK 

flit-e an

.^1 me ^ \ t \It!> doune *!••* leçon» d** 
Kihiio un No l/AO, rue Snint-Hubert

I A COMPAGNIE

navigation pl àiïmiEü noMüut

Ln rentre? de» élevea s» ttx-e an -î s* p- | Elle est porteur du certifleat anivant de M. 
temhru. î®>—.) . Gu*inve n ith. .si bien •.onuu a Montreal,__ ___ __-------------—----------------- ---------------------- ^ < emme nimù ien :

i m nraKneHdelan.tenesVlaneiitet ne j I'tTIT >KJllNAll!E Pt MlNTETIÜRES! " Je tne plni-» h recommander S n li de droit 
. . . . ' "ont jetees capncieuaemenC avec autant ; ‘ Madair.e «r i. dont le raient >e ie dispu © u

|Ul rallia ies catholique» : il fut a lui seul ; ne cliamn* pour le» yeux. Le» superbe» — -.... ̂ Ihonorabnir. I-- < eiiente piaiunte ©i pa*» Uant
H f-v religieuse durant un certain l>r<>,»3»ade-. i. bain.» de mer. i#- rwhera ! U rentrée de» é!ev«s aura lieu mardi. le ^,, t K,VHI.K Hldoute

et les _■ r» . s. les endroits de p- he. offre ni ! ; wpUmbre prochain. AW-7 ^iMonl ï« îomTr^t ‘W
aux t .uns « s tUis. di-.traru us inctu.,pa - *" , m \

j'ur contre le» légums d ennemis ai ben | rab . s. r es, a la Maib i;c ^uü faut a! r CoMe (lô BOtre Daffie fa Hei&S, MOütrCal iBbicn^e.ia c du pubh.. " ’ ^ " '
ir bien jouir d une vacance nu bord de ^uuivwv CH ^M,TM

Fx-Organiste de îa Cathé Irai.»

/'* 
elüp-

’v- religieuse durant un certain 
et eut à supporter tout le poids du

Nous r» avons nsn a reprocher, c« ma­
tin, eux gros mots de I MUn Jatel k l a 
draaea d# notre directeur. Nous avons 
simplement a l'accuser de faux en écri­
ture : pour lui c’est peu de chose, mais P'1* d’abnégati n puu%a a.Ui.uivô uu Ui 
|*>ur le public, cela en vaut la peine. de^ré d héro.sr-ie D ames ce monda, les

La samedi, ‘J4 août, noua écrivions U : déainlétessa-. sont des n* des L u»,
r hraae suivante »• a a

En un mot. cette citation réduit a '
dire : “le bill ne sera pas de «a voue parce : M*«ai ‘iir* les uati vaux, ie/. cet autre 
^n il est CONbriTUTIONNKI^ c'.<*gp, ce* ij ^fliéosu que I » u „ sua!©

Et YBt+ndanf, noir» citant, défigure î plume de M. de Moutigny a trac» de feu
lu nsi notre phrase : 44 Le bül ne sera pas votre frère Uiet :
déeavooé parce qu il est 1NCONSTITU- “Lour ch4if f Kiel, le diet de» M-*- ), 
TIONNEL 1 | i4 qui e»t mort ©n saint, a -itMorMiri-

'■ 44 Mrvr de^ triït< de EESSEMRLAN-
None eoirfnee heureux de voir qn'ii se 4* CL avec le CHRIST, son maître. 11

fait en e© moment, a Montréal, nn travail 
d'organisation pour assurer à Montréal 
•ne grande exposition annuelle. Montréal 
est la métropole commerciale du Cain*da,
•lie est entoure© de rtehe* paroisses, les 
chemina de fer y convergent, ie mettant 
en rapport avec toute* les parties du pays, 
•Ue a dss bâtisses magnifiques, tout en 
fin engage Montréal à tenir des exposi­
tions annuel.«a. Ce projet ne pourra pas 
manquer de riueaar et ae réaiiaatKio con­
tribuera largement au progrès de l'agricul­
ture et de l’industrie.

Aftc de Vénergie, de i'eeprit d initiative 
et dea idées de progrèe, ou peut faire a 
Montréal une brillante exposition tous les 
ans. Le première commencerait t année 
prochaine.

Le dernier courrier d’Europe nous a 
apporté, au sujet de notre éminent sculp­
teur Philippe Hébert, des appreciations 
qui sont trop de nature a flatter notre 
orgueil national pour qua noue ne nous 
empressions pas de les communiquer au 
Jectsur.

On sait que M. Hébert a reçu la troi­
sième médaille d honneur pour sot <euvrea 
de statuaire à l'exposition de Pans. Or, 
il appert des journaux que nous avons 
sous les y eux, que h section de» beaux 
arts comptait plus de cinq cent* oxpo-

44 s'est fait pewit pour les siens. 11 a été 
44 persécuté, il a été trahi, il a subi un 
“ semblant d© procès : ceux qui l’ont 
44 trouvé coupables en sont lavé le» mains 
44 en 1© recoin mandant à 
“ ses bourreaux.

“Et queik-s étaient les secusauon.»
44 U avait HÉ4ISTÉ k César, il avait pro

disciplinés de 1 Eglise.
il faut savoir, disait Veuillot, »« rap- j 

portant k cette époque tourmentée, “il 
*4 faut savoir, d ailleurs, c© que 1 on n»>us 
44 disait, quels outrages contre nos évè- 
41 quos, contre TEgiise. contre !e christm- 
44 nisme lui-méme, provoquaient gratinte- 
** ment et sans relâche notre indignation.

Aucun évalue n a «dev© h» voie sans 
“étne accablé u avanie» ; aucun catho- 
44 ikjuc* n’a écrit, n’a proclamé ses prin- 
“ ripes .vans soulever des tempêtes d in- 

jures, tant être .ligna)© dans tous les . 
44 journaux et i» toutes les tribunes j 

! 44 comme un ennemi de la Religion, qu» j 
44 lui nuisait, qui la compromettait, qui |

! “ la déshonorait.
Tels étaient alors les dangers de TE* i 

I gliac, tels »e» ennemis ’ Le temps n'était ;
plus h la modération ; i! fallait de la vi- | 

j vuaur, de Teuergie, du châtiment inpUca- j 
| bie,et,pour t«»ut cela, un Veuillot qui fut, j 
j en effet, le tLau des incroyants, des peu j 

reux, et des sots.
Veuillot ne fut pas du goût d* tout le I 

monde ; il ©ut k tr>*»eh«r à des er- I 
j rears favorite», k des préjugés ema- 
î cinés, a de» pèchéa mignon», il «_• j 
I fit donner sur le» doigte ; la division | 

dans le parti catholique ne vint pas de i 
lui, qui était Soldat, mais dea chef S qui ; 
eursnt peur, et plutôt que de compro- j 
mettre les droite de U Eglise, Veuillot fa- i 
vorisa une scission qui n’était déjà que ! 
trop décidée.

Mais Veuillot, il ne faut pas T oublier, 
n'était p a* un partiean politique ; il

. , 1 n'avait pas d’om/j n> d'enuemii politi'/ues
ia clémence de . .

. il était catholique d abord et ce qui *t?r-
i vait k la religion, il le servait ; c’était lk ;
î son parti. C’ est ane calomnie dedir© qu’il i

luttait pour diviser, quand d luttait p >ur '4* phetiaé. il avait blasphémé ! ! * .
r». , ir. ' UI,*r *"u* uu drapeau commun, le seul re- 1ht qu est-ce donc que et» s’jr»i*, si , .

,4 , . . Connu par lus caiiioiiuues, celui ne l! •in**41 ils ue rassemblent pas k cette prouie- i , ,
,4 » , a » v / v , 1 du pontife romain,nade sinistre de Anno à Can he et de i .

Autant noue combattons avec vigueur
J contre de soi-disant juarnaux religieux,

44 Caiphe k Pilate /
44 Et cette explosion d’indiimition, le 

••ltnd*mam Je r.iécution. reraen, ! ‘,U‘ •u “•'f «-npU.-u.meuL !
“ blc-.-ell. p*. a uu W.rar.e.ne.a ,W. i ,""n’e le*du cler«- -t !
44 consciences !

44 ti lexahaftion de c© MARTYR per 
“ toutes le» Vf»ix t-criU » ou parlées de» 
44 deux mondes, n’ent-elle pas un triomphe 
44 de U cause qu’il avait préchee et qui 
“ de jour en jour, depuis, a 
•• gnd du terrain ? Car en effet, dès Jo 
44 lendemain, 1© SANHEDRIN, pur 
•4 peur ci© l’opinion publique, * r ,m- 
44 mène© \ rendre a la nation opplimée 
44 des lambeaux de sus droits.”

T’Oty ©et: la coiuiam natem i» mort, 
2e lavement de» inam», la passion, le cru­
cifiement, le voile du temple qui •© de-

I— '* A. ...■ ! .hire. 1. ,ré.„.retl „ i,.

•epmit jamais obtain r plue qu une .‘ta | m.°Ï, ^ p. [44;.“ ' kHnK

médaille, quelle que «oit la supériorité de
•on «uvre. M k cala on ajoute que notre | reyommamU toeme d 
concitoyen était complete ment inconnu j bon livre 
d. 40.» U w. -«. proton .ueu». , M»i». j, ero» ,4u. U ,U.rn 1 E„rul ,„y ,
*• olticiri. on rompraiMir# mi» L. Pitf shr M (Wfi J, cit,r le,
mt»ui le pru Ju Umoiffntce rendu a j d. c» (««phi-t ou Ki.l «i

la guerre Uniquement contre les catholi­
ques. fidèles, prêtres et évêques, qui ne 
lour plaisent pas, autant nous admirons 
sans limite, aans restrietion, Tüitrépidité, ' 
la hardiesse, l'audace souvent de ces 
champions de la vérité catholique, qui se 
prennent îorps a corps avec la révolution, , 
l’impiété, le rationalisme, et ue laissent 
i arene qu© Tanneim n’ait ét* criblé, 
meurtri, désarmé, couvert rie honte et de 
risée publique.

Combien de cee triomphes Veuille* ne 
remporta-t-il paa aux appUodissenients 
du monde catholique î

Il fut 1 incarnation de l'athlète catho­
lique tel qu i! 1« fallait aux ca> m4«9Kr« 
*• cepttonnelles oà x© trouvait la E'ranc© ; 
et. chez lui,le lutteur n'érvt surp»»*- • quo 

le chrétien humble, le catholique «ou-

poui 
la tner.

L'iiôtel Dn>jerg©r offre, cette année, tout 
ce qu'un© bonne table ©t un M-rvice excel­
lent, ;i des prix modéré, (>euvont donner 
de comfort, aux voyageur-*. l^-u rujsjno

Une Chevelure
Exulx-rante ne ]ientétreconservée qu‘ *a 
entretenant le cuir chevelu propre, fra i 
et libre de toute teigne, ain.-ô que lecorf h 
dan» une bonne condition de *anté. I a 
grande popular-' de la Vigueur <1<s 
< heveux d’Ay«r * t dut* ù <e qu'ehd 
nettoie l© cuir chevelu, favorise la ponte o 
de» cheveux, empêche leur chute, et leur 
donne <>; doux et soyeux hosant ^i 
essentiel» dan» ta lK.*auté parfaite.

Frederick Hardy, de Koxbury, Ma».»., 
un monsieur âgé (ie ciiupuutte .4i4x, per­
dait -«•» cheveux rapidement « • , qui 
re:»îii',t. tournait an gri.>. Apr..s avoir 
fait 1 V»ai de différentes jiréparatum*. 
.-an* aucun Viéaéfice. il comntenva » ©o 
^♦rvir de 1» Vigueur «h-* ühevenx 
d'Ayer. *• Elle ‘irrita U chu* .” écrit-il;
’ »■{. .4 ma giand© surpr .-o*, rif que m* 
che veux blancs (>au» teindre le cuir 
thcve.i») devinrent de la lue me nuanc© 
brun© qu'ils avaient qtumd j etai.s . .<«,» 
ma vingt-cinqiuéme année."

* Dix Ans Plus Jeune.
Mme. Mary Montojoriïcry, d© Boston, 

écrit. *• Pendant d -s aiiiié«'s j etais 
obligée de pr^ritr un lM>ni>©t pour ch< her 
niic piac:© cliauve sur J.- sommet de ma
A !f • ' - —- »l'», j'.>» -t'-
inent m«»n boftnet, car votre Vigueur de»
C lu veux ©u ,» amci; * un** nouvelle 
|>-»us*e Je pouvais a en « roir©
i:1 yen-x quand je ' i» d'abord mi » 
t iicvfux ï>ou**tr mai» ils y «ont. et j’en 
«uii» enchantée. J* parut* <iir ans plva
]t n„r"

! n pareil résultat a ©u lien, »*n fn,*ant 
u ft ’© <1.*. la Vigueur «ta» rheven» d 'Aver. 
l>°nr Mme. O. i). I>r©«cotî.dc i harl©»- 
town. Mas»., Mil©. He»>i** H. Bedloc, d»* 
B©rlington, Yt., Mm©. J. J. 1’,urf-.n, d© 
liaiignr, Me., et d’autre.» [»©rsomi*-» ©u 
grand nombre.

La p-rt© de» chçvenx, pent-^fr©, e-d 
du© â l'impureté du sang ou aux désor­
dre» d© T estomac et du foie, et dan* vei 
»a*. un traitement j ir la SuUrparellle 

v I PlIttlM »! V
- V t: *.....r

né» esasire» pour donner la «anté ©t lu 
ton A toutes le» fonction» des organe» 
du corps. En même temps, on n© -aurait. 
tr»q> dire que nul de » e» remèdes ne peut 
faire beaucoup de bon sans un ©*«n 
persévérant et un© stricte attention à U 
propreté et à la sobriété.

Ayer’s Hair Vigor,
Préparé© par 1© T>r J. C Ayer Si To.. Lowell, 
Ma . CtaU-riii». Vendu© j'.»r t"0S ie» 
Eliarnui tens et les Parfumeurs.

France Carurla

La rentré© de» «'-h-vc * dan» cette institution 
m;*©*mie pour le-* enfant* de cin j à douze an», 
i>: a ii©u mnrdi. le 1 septembre prochain.
23a*29 L. üROKrUlOS. Pire. C. s.C, Sup.

L© 3R juin 1»v. d Ottawa.
Pour le

h ni n on«, s’adresser .'îiiame

Colleie Commerciil de Ste Geneviève OUVERTURE DES CLASSES
11.K PK MONTREAL 

fo’ir» con»j k* anglais et fraudai». La rent r©«* 
de» e.é\e»est fixée au Mardi 3 *©t>iciubr© 1".^, 

T, LEON A ni), c. s. r.,
‘d —17_____________________> .

PENNSIOuNâT KONT Sï LOUIS
4 14—rue Sherbrooke—-• 4 4

Cette in* itu'ion ouvrira «es • our* mardi. I© 
I 3 MU- .einbre. 0 8 10 Li 1.» 17 ‘JO ‘/J 21 27 21 31

PENSIONNAT SAINTE AUCELE
Houa la dirt-ciion d©» Siaurs H*t* Anne, 

j Cette maiaou. (-enstmite mve* toute* î#< 
auç i‘.o-'»tn>ii odernes. r .m. .en 
<ie la ville i-t d« la < i<o;pagn©. L* .© r- a «l«- 
CU-ve» est I1x< a vu 2 Hepieuibre. Pour iriftn uia 
'i» -.- adrcs**e v la Rvd --rur ^•i».»-r •• r 
l'iô r © .^tc AuA>in*-. St© « ’mi w-onik.

• _____________ tt n u -je 2*30_____________
(«LLESE M TRiaBNRRS

J La rentrée d»-» él* v©» du coll©g©fl<» Terre- 
bonne aura lieu le l «epieuinre prurhatu.

< riON.-' - l’en* i«>ona ie, ©n- i.-nement
! St peneirvii. par mon ; ht, !uv,«gf- et r.vo

• ommo'lxK©. v 6. dem. peiKion, |J .■ i> .i 
ru. S ï'.. le- '■'.• ment - i***nt »»\ s+s |,.tr 
quartier duvau.e. To it mois C jimr**>n .* e*; m 
eu entier.

>. L\( ASSE f «. V..
436—14 ____ Di mk t©ur.

UNIVERSITE LAVAL
Ecole l’olytecliuique tl« Montreal

LE LC N DI. t gtùPTKMBKR
Aura li» u l exauien des > Hndidst» nu cours pr©l amloiiv.

Lt MKL( RKDI I SEPTEMBRE 
'■> f< i-« la r*-o i\© t ire d *» cour- «L- i .-^ol© 
poli f©* Mmou».* «le Montro©

J
! ©ipal. a 1 ©cot* , Arademie d i l']ai«*au. No l'n/9 te t a* lier u.c

V. h. ARCT1AMBAÎ t T! aoAt—1 m

------ AUX-------
Maisons <1 Vtlucutioii #*t a MM, lt*s 

CoiniiiiftsaircM iPÉkoh*»
A 1 •'K'caAiOn «le la rontreé d©« cia**»**, nn vou­

dra bien ■*« r«pp»',Vr «jue notre Lbrair.e o'ir©. 
oyj’f 'VHorr. ,M'' \ l© pi’'- « ompii ' .i© Li

RC CL' "SlQ! 1.-^. W-. fio>x le plu-» \ «rie dn 
I AiliJ'.U- n ion pi.u-Mj (hsirer, uui. ét*nt 
10 ' ’ ' e a n r» iiMaufacture de -aint 
Jt-râme. PC’ivent si©r in supériorité de nos 
p *l*icr* et la mo»1n il© de no» prix.dclier toute coniiHMitioii.

lé-papier» »p ©r * dessin. )©* plume* 
m* ' ‘W.uue- ».e Llan/.y Coure et ( ie. le» entTn.» 
roiiiiy M.turin, ainsi que le.» autre» fourni- 
ture*t pou r l©s • <» es. leur -«roui fo < : nia avec le 
U'1 tti KtiHige de la Iiicillenr» ,ua..i. «• d» plu.* imm prix.

Arrange m eut <1* priutdisp»

LIüNi: DE MON ’ heal TT QUEBEC
a- ^.^/‘’AltTDEIfONTRkALVapeur QLEBhC.OHpf. J;.„ Skisom -

lundi*. mer; redia ©i v tnüi^dw » 7 hr» >\t ^V aiKur MONTIIKAL. « tap., L H pjî .. 
mardis, jend.s et -amedia a ^ hr* i*. M. X f' M

1 i i pKLAItr UK ytKHEC
l©n l©rnHin des lour* ci de- i* à ' hn P g

l*»triîo «le 4Jtii-l>eo au >.igij©n.iy
Commençant l# 21 juin iu^u tt7li ss0L d »

^ r* '“'W l'»r srnr» n* lslt»*niQ\ti
© â . h-ure* a m i© l L»l RJzVî •

h-* mu r I i » et * t,, i red. »• le *• i ; N m v ► u!'*' 
c red a et sMrne.Ji-, p.Jkir Itaie Ha.at i'àal Kbou. .©mm - M .).»,©. T vtaredu WTiJSS?
Baie -le» Ha Ha ©r Clii, uinai Le iwl ,rrAtea lease Samt J.Hn kamercta^stT-

Commencant le 1er juillet joaqu'aa 15 wpt u 
l mon f-1 * un V©;, Hge erfra * M arts» 
par :»ni le lui.di. a 10 hr* n.ui.. lsùm*t Mûrît 
bay k m«r(li,.» 7 hr* , tn. urrâ/

.>loiitr« ,ii a Toronto
ly ‘•t© «r; • r- voyageant «.-ntre • es port*, eeai 

mençant ie3.iuiii, quiiteiuut to*.* 1©* jour» ,e* 
diiu.im he- ©xccpt©-) le leinsin du Canal * 19 
li©uf©. » m.. or iwii (..ae a rTriT*»» du train oai 
quilte la K'»re hoi.avt-n -r»'a midi #• )« tmn 
d© j i,om-©s p.m. is>ur i oo-au i.sinling Kimra 
o D*rQu o, « orr. spomlHiil avec la enamtnéa 

b r p ir I One 1 • • ,© \or«l One»’ ar i# batua 
n.iant «ux chutes N lag. ira. Hutialo, ste.

1.4*8
!>*■« rnp© ir» pu--©ront du cAto nmrr esta, ar 

[f u t •» Aiex.indri* Bav. l;irc de* MUIoIIm 
b<<ci1 1 l-laad et Llayiji., eu uiouiaii: «t d«i 
cendant.i.T-r* na prix, échantillons d© papiers, etc.

s'ir '■u:i!m.nde^ MorKr.-al rt Trois.Kivlore.
I r> ^ _ Vapcui TK0Di-IUVIEKL8,ca«t P. K.CI».J.-B. ROLLAND & F LS ,K dfi",rl'<1rtMon,r''1 • b*»n,4rdi* «t m-dr- i ' » 1 hr P. M al de I roi« liivièrea.lssaa' credi* et dimam hes 4 12 h 1 A 'f.

M mu t r**.4l 4?t « h.iinblv
H à 14 rn«* Saint Vim #»ntt

_ MON'llCfcAl^ L“2juil jno

Qi 1 v n \ 1 aire loin i \i; 
AVENDKK

Un© gra'-eur 
pu»» *21 au* iiv« 
n S4n0 par H©m‘iin 
gro**l© fliRu 1 »| jv 
«anpeterit peu y <

de- nii©tif a»-ort»© etahlie de- 
une praU(|ii© de d©tad «i© $.«*> 

♦ un» pratique dan* le 
I' •© e ii kino I n in lat:.»* 

nemeut faire finp.urfl
l'elit lo..er. l‘o-îscsfjiun uud’.iffairc* p tr

mediate 
Bad re seer pai lettre k

F. O.
Bureau tic La Lue-»».JEI—jno

■ ©rr«* m vendre «><■ n «‘rlianger
pour une p’opriét© d© ville : tur le bord
<1 u © H Lauient. j*v©/'. Io-)lmunsA*,

__ ♦

Vapeur CH A MBLY, rapt. J. CHApniUfl 
Dé pan de .Vont real, ta* mardi* et venüredai 
I h p m et do Chambiy ie» *Nm»1i* •>' meew 
di midi. paMiiiit la uuil du Rauiedi s brio*.
.MoutrcAl a CoutreiMnir et porO 

iiiterfiie«iiair«*‘t
Vap» t r HKRTHIKK, cupt. F. Liront 

Dépait e 'nu. tr»al pour Bouc 1 or ville. Vit**- 
ac Ho 1 de 1 Le »-t Verchép-», ou* 1©* iesn 
le-<litu.un ho* et f« »*--\, epu .3,3Ukr»4A 
« x« ©pté le samedi à 2 30 l,r* p ni.

l‘©ur Contre .©ur. fou* le* lund-*. ••fcf*4il 
©Liendi* a t #1 hr- p m.

Heur Raul 1 Hennit© ©t L'A«ftomptisi.k* 
land'-. mar»U* et mercredi* a 3 Su Lr« et ta 
samadi* a 7 .*>) hr» p rn.

Lo ir Iskh- liai* !»•« Jeud s e* Véndrtdii, 4 
kSOkts p m

I xMir*iioii» ;i Don marché

rue

Bureau <l*s romnii^aire» d'ecoles 
ratboiiques de la < jtf de

Moiilréal.

La ranMverta-» de* ©ta**©» de lACAfifCMIi- COM MKiK lALE i*U LLA IT MJ ©t , cllL ü* 
N'tr©» k* »iu»r* « col» •*»(.* le contr > 0 ue .hureau, se fer» le

I uiHli, *J Moptoinhro
BACLAS K DC HOIR, a TAcéd.-mie C ,mi nier»•laie du riiteau s'ouvrira 1©

l«*r Octobre,
Uov.r plus amples infonn.nion* voir 1© Lrln- cipnl ou ta Dire tear de ».bauue ••» «».» . .M-lj

' y1/cn// rf{/ /

I/ouvcrfnro des ;uira ,|r
MhkH* le ‘JH mou t,

la* cour» d’étude renferme la theor «* a
> a* - t

©nk,in 'ta !>'.<»•.©« t\©<-l* iiHofte. une honn© 
rniMiian^» ijiioniité tin.ere ma-hin.-r ©. L© 
to p. u’être xentlci ©n blo . C<>ndi* odh faci- 
ta*. S «dre*-Hji au No 12s n © .- lu iront. Mont-
*** m u M m

L- HKLAXGKIi
Notaire

110- 1:1 1; VISITATION-lin
— Kl —

JMluo S F- JACQUES
A v !• MH:?' , un t ». p *. e:n©nf, ru© M»thi©n 

.j , , ' «.mptH.l’ ». M,c© au p «r ,ni»n ^
dant 10 an*, sans intérêt. L»>c-r »u p», moU

Alunit a prôter A Fi et O 
1

0|<»

P«-
©«••«mer «al© t.artaite

LfGNE BOSSiERE

' la

ra©r.t»l© ot < ouimen-nt <• . cHlli^r■ «rra-P.-.d.ï.^TXlîST:
fiançai* ; lo* «ommert m I©., x,r ^ 
tjp..ri"uK. «Mira WM|.ir ... cuZlî? c»

îé

paré modestenaQl à Jéaos-C’lferiat et auxtalent.
M. Hébert eat le premier canadien qui martyrs,"

Wïoit une tell, ré«,inpen« den* lee bran, ) Q0# T,|,nt ]0, d4tU 4t d<menl ,
arta k une expoaiUoti univarselle. Nous VEtendard t
ta’ao tournai que plus ktra da ton tucc«s. | JxAN Ma ul,

mis, le soldat obéiNaant ; génie fonni 
Mes félicitations k VStendord d'avoir 1 d*ble par la putsaanca de sa plumt, il fut 

• lecture d’un *; * P J °" «nmd encore par sa foi, sa aotimis 
•ion, son amour désintéressé de P Eglise, 

j q«# par les pr ductions de son espnt in­
tarissable.

T».____ • » . / 1-

mis©res de l’Eglise de la Franco contain* 
poraine, c ©st pr *férer un© calomnie que 1 
détruit facilement 1 hisD.ire intime d© j 
CCWe épo»{ue.

Ajouter que le VeaiilutHR.a auuwdo#*

•HKNniIV ii.triim d© Tonnnay, 
Cnsrente. pour Quebec e». Alentréal I© JO «en».

s é. *• HK.NRf IV** p*: fit* ds BonicAiit.pour 
Québeset Mon-real ta I ■ -©p.'.

Os «lnt<*s «D* «Icpnrt sorti posi­
tion. g j nil Du

IIKLANLKB. Notaire, 
110 rue Visit» h o* ©1 I* ru© Ml Jacqaos 
______ AJuil —juo

A VENSRE 1 SACRIFICE
Oi: A RCHANOfTR

POUR PROPRIETE DE VILLE
1 m nuitiufact<irr «1 ouxcrturr . m»©»,»,, 

in».ii »:©*. ©t- mo.tl »i a «rieet * pi ui-r.nm n*r
. .‘•r 1 . r'*r. - ». hai|«„. pi u,. .p*!,, , l4
*.4 .-*«•« I pr«*iiv© *1 u f p ,UI ru , ’
•n© rtm— 1*©- . f,., v ,«
!.. ma. ,,.»©, ta» pu» ©m.l.m c* 
aujourd • pour p..»t* iht, 
iiu»«lares. »• • n»; ;<*, v ,^1
i*»ur ©ire vm.d 1 «n t»!^ , non.li V 1 1
.wq„a 1 tir-,

1 m

g-aiiimaire pratuiu© « oim,,.. . tion* tt énellfiioB ’ 4Pouctu . 1 iwnt 
A ctri e «h, * • r«v* »J è «-v©» l innr© «tarui©r© ! t A ' ' nn ©• rir

1» * r»r» prof . • « •«- ’rotlvfMi» for. «H» Ueugm©*,' ,U'- H Vn'trur'. ........... . „v* '*
.......— - * hu©- «noibn» b.ni. ,„v sv -

»mi©-, foul.u, nom ©m n,..,, r| ' ^
BadrsMerS ' ^

I Alui;\ 1 h: \ pi: \ \ \
10 aillst- 2m -«-v. J n r.iiB.-*©,,

un du>l6ois d# " __
I >OM 1 N ion

i STEAM LAUNDRY

hr- a m . pour C»*ii!ro«»»ur. arfétant s 
ch©r\ ill©, \ .ircniu» «t Veichurea et d« ‘

; a i) brs p m.
Travorac «le f^iprairia

Vapeur LAI KAIRIh;. capitaine Hours*», 
DK LAPBAHCU*- 1 DK MONTKfiAL 

Du SS août au 3o ^©ptembrs 
| 6,00a ns 1 - p m I T.-oam C »r«

K.’MJp n .hu p m | ll.tki * m Âiapa
L”* dimanches et jour* de fétS» 

SLOOsm . o p ni | rOUpm î kOOfM 
D. , • ni 11 » octobio.—DimsncMStt 

i»*'!rt «la fêta* ©i* «près 
f» Oam 12 Jü p m j 7.. 0 a m fOOp®

| t«.0u a m | lUléam
Du 2 < < bre à la rlftfnn* d© u nirigAiioo.-

I«lim»m o* ' .-t jours «1© '^t* • ©*■ ep*s*
7. «i a m lO.mpin 1 S.00 p ni S-00 P ®

'I ra>«*rs«‘ «!«• Ulli» rit«‘ Hélène
lé CULTIVAl (• l;Il, jour* »is *©maiDC.dS 

j 8a.m « I p m . tout©* ]«- heure» ..l'apr©»nnjk 
» tom»--i» - «lemi-li©ui©«de 1 p.m. a 7 p m.. ta 

rliin.mchc*. »is Motitr©«iI, ay3' ei DD 
L .pt»•- midi, le* *ani<aii» et dltnanches. 00s© 

meii'-ant â midi, tous I©* quarts d'heure, étf* 
mrr bate*u de ITIe a « p.m.
I Trawr»** «le ê/Oiigticiitl

Vapeur liONOUKl IL c*pt. K. Jonoi».
skmvic *. pu i-ict» i>t; ooitaatn^ _ 

T>cpari d») LmKueuil * 5 brs ,* m. n11»-7,7
Str *:*) mu. |n. il am. ripai. 1. A.

1 ü ;> ». 0. «i T'. 7 10 I* m , «i, • m
Depart «l»i IMe»! du Courant S5!rt.e2*'J

1 Ni..* ! >. 9 L; 10 î' . 11 .'t i * m, 12.10.1 30. 2 »).#«•
4 3*1. $ I . « '.. «i l ». rt n 7 lu p rn 4
l n changement «I heure* sera '*!t •• “°

eicuvK k i»u guai jat’gra* cAaiis*
J ni hk i>k hulula *»«

Ita!Longu©uil. p*r 1© vapeur BERTnt*1* 
toi.* k» matin* à si.» hrt. ,

D© .MonneI * pnrtli du 20 ma!.« LLUVaTi.I II lou» les aoir* a • Dhr».
l.KM OIMANOMM ^ 4.4

lie l^ngneuil a Sa.nv, I2k>, ***• 4
f» 31. t» 16 p. m. . .i e MobiréHi (quai éa Iyipralr ©> A b«3
10».. 2" 3.4 t, 06 «» I 2U p.tn , . w

Du 11 © t du < oui sut à Ü Üi a ni, « - w.
A ! * f» 20 ©t 7 IA p ni.

jirrm.* rr, > |
l’on pl •* rts datnlls •»d'©*-er r,t .|<o,n I. r... No..-,7*21.

u Antm- ou «tatnandar ,i. * ,.4»
I ©ontrn »nt ..n© « ©scription «omi.l©?c , d ci mie-. » o,c: r H.riw w

Montnal .1 ÜOrtlWftM
H»>m MIAN, CSPt BâKaa.BAP* 

bt»*in du Canal pour «,Ofn•••••*. 
rmedi». r©*. .©» roar»li* ©t rendPSdwa 
[..irt de t ‘<»rnwail pour Mootréai»***

v s peur 
du
Interni©»! 

létMart
. © * m » ’ .u.

i. u . . . i
I cabin.*»

1 Ir billet, 0.1 I on peut rsten^r 
H F ct.atle©. Nu. ru* «J;

Itnrran l’nn.Ipal.Ju;, rur Voire •Ifâni© 1 J0*»11 M«»CannHT S<'»tel \\ ind»"r * BfI A VIS rt RI » 
Matsinm» « «itag© Monr. a’ .ir> uo tt I m 

Shitak* Cure
Buraatt f eatraMiim rnn « rai* ! Dlrler. hd»©l Bslmor-ii ; Robt -M'quailai.u.M» me 4 raig, i .t». . ai. ©i *.» .»ura»
Bureau ^aartifrKt, qte CalImrlnt4 ' B.» heita.», au pi©d d* la im.. © jAcgue»^

' Trâ.'-oMji-
Ai rx. MILLOY. Oérnt !•!?. OuSRt

guérira nnrm^,;*., nc«t ]«
phct^lt k / ^ Km vente
ch» r H. K. MiCals. 2123 rue No r© !».»iue, lai I I IaEPIIoN K I5.%4.

ERNEST M1REAU PROP.
f";,r,Y’ r’' N -n. !«<., rn© Notre Dame et Joi.u Lyous, «.©* ig©«Ctaig©r Hlcurv

SU-S DKMTolfOKM In •po©t©n i-.. Bniil,«* ru* ^ â̂7!%aBureau »*n»i©ipal 
| klostréal, 22 avril iW.'.

ftrmp'o '■ ■ir • ■ ' //w'e rte r. <t rie
M -Ud iJi/ti f/r gra .nnerue/Uâ.

PAMB rtarwu MEYNET. -t* nroPr4*a. Il 
MerUréal . i**pét B • LAVIOUTTI é NtaiM
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HlW DE TRUIE HEÜRES
U MM \OtTT

L'ÜNIVERSITE laval
a une Meeinl'l*# du ê\tné% te-

#u# aurAiit U recré»lio«» du midi, eu 22 
Ai.ûf <!ai * U Ifrandv «Ile du e^im-

lalbA Collin, Nuptrivur d«BA.I > . M.
JjAiul-bulpn;». rt-uit-rc a, avt»«» rffu«i.»u de
c«eur, tou*» c*fui qui ont contribue A U
décoration de l’autrl Saint Charloa.d.-iiiB le 
Coll^K*’ canadien de U *m'», et fanant en 

! #u|t6 alluaioii k ta nouvelle « t min.ition
I qu# l#Saint*rèret dana aa bmito i> ir

noua, vient de donner ;i I I niverait^ l.,t-
ta! p*»ur Moiitiéii. introduiait lo non- 
«eau pn» recteur, M J. Hte Croiili, curé 
de Saint Lin. tVlui-ei, bien qu» pria à 
lieipruviate. parla avec lucidité »*t fran- 
chiae de» doinarchea déjà faite* «L -i
projeta de foiictioiineinent pour cette «i-u 
Tr® ai iiiqx’itante. Au coura de ae» t\
plicatioiia, il a en^u^oa ftoleiineHemeut i«
prendre pour !»aae de toutoa ac* A'|»era* 
|iou»l» nouvelle constitution “ Jamdu 
dum . c* 'V ne jamaia saciilu r lea intérêt* 
de Monti' i'. Il fut bo ivent et vivement
applaudi.

L)éa qu il eut laiaaé la tribune, M. l ab- 
K J. IL Ciiainpeaui.curé de I>erthier,a'H* 
van % et, au n 'tu du clergé, Idua M. la 
pro recteur de la manière habile et anicê- 
re avec laquelle il venait d'elpoaer la ai-
tuation et de donner AAtiafaetion et ecm
lniice à laeaenibl»»4. Il remeioia auaai j 
M, le *ti|>éneur pour ae* bonuea parole* et 
|.»ut 1 inrér t qu i! porte îl cette oüvip, et 
il tut applaudi.

Alor» M. l’abbé Plinguet, curé de l’Ile 
du.paa, et doyen du clergé, proposa la ré- 
aolutiun auivante

Qu# tout lo clergé volt avec bonheur et 
prai.de *ai «■faction l’union rien deiil ecole* 
derurdeciiM* Laval et Victoria, qui est aur 
le point de s'epeier *ur dea a*en tout a 
fait honorables.

Laquelle résolution fut unanimement 
approuvée et chaleureusement applaudie. 

En foi de quoi plusieurs ont signé :
V. PümruH, ptre.
K. II. Hlyth, m re.
j. H. Champeaux, pfre
I. Morin, V. F., cure de Saint Jacques lo 

Mineur.
J. Pritneati. curé de Bouchervlll».
N. Pich^, pire, curé de Lachine.
J. U. Leclerc, X. F., cure de Sa:nt Joseph 

de Montréal.
L. J Fiché, cure de T*»rrot>onnc.
K. Bonin, ptre cure de Saint Cômc.
T. Z. Allard, ptre, cure de Saint Antoine 

Abbé.
C. Ouimet, ptre, curé de Sainte Julien 

n*.
O. Blanchard, cured** Snint Isidore.
F. X. Geoffroy, cure de Saint Norliert.
Ph. Seers, ptre. curé de Saint Jean Cbry*

•ostôme.
J. Gagnon, ptre, 'mré de Sainte Barbe.
M. Auclair, curé de Saint Jeun Baptiste, 

Montréal.
Théop. Maréchal, curé de Saint Jacques 

de l’Achigan.
J. C. Cause, ptre. curé de Saint Sulplce.
M. I^eblanc, curé de Sa nt Martin.
A. Baril, curé de Saint-Rémi.
J. J. A. Vinci, ptre, curé de Chateau-

ffu ay.
•Ioh Brien, ptre, curé de Saint Damien 

de Brandon.
Pierre Poissant, ptre, curé de Saint-Co- 

lomhan.
G. F O. Chevreflls, ptre. curé de Sainte 

Anne de Bellevue.
M. H. C. Décurie, ptre, curé de Saint- 

Ifenrl de Montréal.
Aug. Provoat, pire, curé de Saint Paul, 

Montréal.
P. K. I.ussier, ptre. cure de Beauharnoia.
J. K. Chaput, cure de Saint Lazare.
F. Chagoon. ptre. curé de Saint ( let.
J. Fonret, ptre, curé de Sainte Sophie.
M. Mireault, ptre. curé d«» Saint-Hernia*. 
Kug. Deamaraia, cure de Saint I^iuU de

lionrairue.
J. O. Perrault, ptre, curé de Saint-Sta­

nislas.
V. Perrault, curé de Sainte Geneviève.
J. O. Godin, pire, curé de Yandreuit.
T. Pepin, ptre, curé de Saint T**!e*phore.
G. D. Lesage, ptre, curé de Saint-Eto n 

ne.
F. Birtz, ptre, curé du Céteau Saint- 

l>oul«.
M. Main ville, ptre, curé de Saint Regis.
J E. Uugaa, cure de Sainte Aune de* 

XMatae*.
M. Tassé, ptre. curé de Loncrueuil.

quelque peu dur hier ; n» les y eotftil à 
77fe aaeez raide. ] « blé d inde y v»t 
faible * An: a Sb^c. Avuiue ferme a JO^i 
p«>ur août et aeptembre.

I.e niMrcite uiotitiéaiais voit fort |»eu de 
transact n.ne en grama. Nous unions quel­
ques legerea variantes dana lea prit dta 

j I* bis du Manitoba No. 1 dur fait
xL02 à yl.OÛ, 1 avoine oie k J4c, lea au­
tres giaina sont à cote a peu pros station 
nu ires.

Il v a baisse moyenne de 10c aur notre 
dernn rc cote des lantisa ** Patent Hun­
garian, •• Patente d’hiver," do du prin­
temps, •* à bouihogeiainsi qu’on pourra 
le oonitater par U comparaison dea prix 
des deux dcriiièi«-a aeiuaiuea.

Le marché h»cal en far net est actif, et 
il y a bonne demande pour l’eipurtatio».

Les rapports venus au Nord Ouest «ler- 
tnéroment n’ont plut la couleur •ombic 
qu iIn avaient il y a un nioia au sujet de la 
récolte. De fait, la récolte dans cette re 
gioii Horn presque aussi bouneque 1 an der­
nier ; d aucuns même prétendent qu elle 
sera plus forte en blet. Ou redoute ce­
pendant une piaillé motus bonne dana 
«pieiquea endroits . mais il faut penser 
qu il y a compensation, car des échantil­
lons de blé nouveau de qualité extra belle 
ont été vu* a Winnipeg ces jours derniers. 
Km réalité la situation est encourageante 
dana I < biest.

Lapproviaionuement visible dus blés 
sur le continent atuoricaiu et en route 
pour TLnropu est noté connue suit à la 
halle de Chicago aux datcti luentiotinécHo

FALIEBES X_ie iMIeilleixa? -A-limezvt

POUR 1.E8 ENFANTS
^/kRia • »• e. jcVifrNrTJE e hih zpajrts

Uium toutes 1*9 priucipstlem i^imrmacsaa*

MOL VLLLLïi MARITIMES

Fteamara Destinations 
f.a>-* Winnipeg.Liverpool....

ilariib iurg.... 
l.iverpitul ...

. Hriatol.... ..
(«langue . ...

( >1 
Parisian 
Ou t*ri>* 
t oneordla
‘ i
*1 aondiau 
Toronto 
•(krona 
.Miraniirhl. 
bi hennit 
L«ke Huroi 
"l.rl King 
( aspiau 
W »i ick..

Date*
Août

-l ocn**.. 
Londres 

L i v n txroi 
Nrv> castle 
Pi tou 
Glaairow . 

. L1 v«*riMnil. 
IziiiJr** .
Liverpool.
(il iSgUW . .

Sept,

mi sors.
AoAt

Juillet,

Août 
J oui 
Mai

Avril
Mer*
Août

1 4 18*1............... ............. 30,5-1.0'«»
10 .............. 30.314.ISO)

•• . . . 2è.<i*t3,U(X>
20 *• 2-.5.51,000

“ , 27,H23,(sio
o ii . îio,o»q.(Si0
3 “ ................ . 20.0S4.u0U

15 « 4 .. HL'.'Ifl.OUO
25 a a • a • • - * ...........30.01.000

1 *4 .. 41,043 <J00
fl «S .. 4r,.:;vi.()(Si
»» 1 ............... . 52,250 (NN)

lè 18^7.. . 45,(W,000•>2 iKSfl .. ............... 5151,S, 1)00
23 iHMft . ............. . 03>4) 000
24 1XM4 ......... ... 57.**04,000
25 1KS3 .............. ...............40.. fl 1,000

RKYLK fOMNLIU im:

Montréal, 23 août IBS ». 
Une tranquillité générale a prévalu 

tout» la semaine dana A peu prèa toutes 
les lignes de commerce.

Ce que l’on remarque le plua, depuis un 
certain temps, c'eat la grande difficulté 
qa’ont s dét « leurs de réaliser des 
fonds. La récolte est très difficile, bien 
qu'en général la population paraissu acti­
vement occupée.

L«? marché monétaire est sans change­
ment tant pour les prêts k demande que 
pour l'escompte.

lié change sur Londres i 00 jours fait 9 
à à vue 9${ à ffj, par le câble lOf.

Le 3 pour cent franvais, k Pans, est 
coté k f. 85.07J.

Les principales valeurs ont fermé coin 
me suit à la Bourse hier :

Banque de Montréal............. 2.*V5£
“ Ontario....................... . 1 H)
*' du Peuple............. xd
•* Molaon .......................  ISO
*' T oroato .... .............222|
“ Jacques Cartier........ **
“ des Marchand*.. .. 110 
*' ( anton* de l’Est.... (Hki
•' Québer .....................  1”*
* du Commerce ..........  127^
“ Ville Marie................ 100
“ Hocbelaga................. oj
** Dominion......... OCO
“ I Inion..........................
“ K édéral........................ 75

iciégraphe, Montréal........... 0.*»^
Cie du Richelieu.....................  f>S
‘ bars Urbain* ........................ 21ô
Ga/de Montréal .................
Paclflqne < anadten .............  b J
Cie de Coton ifochelaga . . 1 «0 

** “ “ Bond*. (KW
" " Montréal . . W
............................. Bond*, lot-i
° Papier Canada............. PJJ

l'Kovisioa*
A Livcrp<»ol lu Urd fait G()s, le sain­

doux 32* 3d, le lard fumé 3Js (»d a 32s, et 
le suif 25s 3<1.

Le marché aux provisions do Chicago 
est actif . la dernière c.*te du lard y était 
<« t1.» oô et celle tiu saindoux à P2|.

A M< uiiréal, les lards canadiens «-t les 
■si n doux sont à cote stable. Le* lards de 
Chicago sont k $l i : le jambon fait au­
jourd'hui I3^c marché calme.

<Kir*
Il y a eu un peu d'activité dan» le mar­

ché aux œufs ces jours derniers, la do- 
niaiule pour les bons «eut* s étant affer­
mie : les ventes ont. été effectuées touto- 
foi» par petits lut.* et pour les besoin* ac­
tuels ; la c -te varie entre 12 a 131c, 
Comme la semaine dernière.

BF.t'KKR.* KT FROM AO KA
Le mouvement des beurre* est lent, la 

cote ii a pas changé ; elle serait plutôt 
faible qu autrement. La demande locale 
est calme.

Le fromage continue à prendre du ton ; 
il ne se fait pas beaucoup de transactions 
dans le moment, il n'y a pt«s excès de 
bonnes marques, les fabricants sont durs 
sur le chapitre des prix, et les détenteurs 
n offrent pas.

Le* fabricants prétendent aujourd'hui 
à 9|c en quelques endroits, mai* les oua­
illes ne justifient pas encore ce prix. ? La 
cote moyenne chez les commerçants varie 
entre Kÿc k ‘Jéc aela la qualité.

A Liverpool le fromage e*t coté à 44s.
Vuelquos veilbm de fromages Kings­

ton avant-hier ont réalisé 8|c, Hic, et 
e ri rit H IF.*

Les affaires sont actives dans cette 
branche de commerce et en somme, aussi 
bonnes que pendant les deux semaines 
précédente*. Les remises de fonds ne 
lais*«nt pas trop k désirer.

11 n y a rien à noter dan* !a cote des 
articles d’assortiment général, qui est 
stsble.

SUCRE* ET MELASSES
Le marché aux sucres est tranquille et 

sans changement, noua répétons la Cote de 
la SM-nams dernière.

Nous cotons les sucres jaune* de (>? à 
81c- par gradations d» L

Lea sucres blancs sont k la cote ci-bas
Extra ground....................... qta 9?c

. bte
Cut loaps................................ qt* Pie

...................  i “ O .qlGc
...............  otea Pt*c

Powdered............................... qf* Pc
Kxtra gratiulé....................... qta >ïc

................... è “
Termes ('«0 jour* ou À ojo k 15 jouis ; 

• ir les sucre* blancs, déduction de * par 
lot de pus moins de 15 quarts.

La nn-lasse des Barbades est également 
■ans changement nous la cotons eu pe­
tits lots ;i 47fc par gallon a la tonne et a 
50c au quant k la V»arique ; a 40c par lots 
de pas nioin* de 15 tonnes. Tenue*, 00 
jour*.

Bien que le marché soit bien pourvu, le 
prix coûtant aux Barbades équivalant 
47 k 48ic par gallon ici, et vu que la mé­
lasse est tenue par peu de mains et par de 
forts détenteurs, et vu aussi que toute 
l’importation est entrée, il est jhju pro­
bable que ce* derniers concèdent sur les 
prix d ici a quel «pie temps.

Malgré que le* prix soient élevés, noua 
maintenons notre avis aux détailleurs de 
n'acheter qu’au fur et. k mesure dee b© 
soin», attendu qu'il neat iamat* sacre 
d'acheter quant les prix sont nauts. 

firiLR* ET FF. R R O N N K RIK *
Il n'y a rien de nouveau à noter dans 

Ica huile*.
Pans les ferronneries, on nous note un 

mou renient de 1 :\vant dan* le» fers im­
porté*, mouvement que nous pourro i* 
mieux préciser dans quelques jours. — !.c 
Mn.titenr «/u f’ommov*.

• Ces vaisseaux doivent partir ce jour là.

Port d» Montréal
AHRtvjm—-15 aout.

Bla-k Prince. ‘.SU. J MPburne, de 
Sydney. Jiir*»icolonial (’oal ('•». charbon.

(ir*-eîlsnds 7«r^, J DtdUle, «le C»w 
Bay. If Dobeil «-t Cle. chart on.

w > DaniHii Piinc»-. P I-.’. E l^ottv. de ^vd 
n* * ( %rt>ray, Kou'n «*t (.’te, cbarbon.

‘i« rora. NV ^angstar, de Hhlelda. 
R IL foril et Cif. cargaison gmi^rale.
^ Thomholme. Ib'l, NV Holme*, de 

Pictou, J G Sidi-y, charl*on.
Barque DJJiui P.’T *. «le Montevideo. 

Amlerson, McKviizie et Cie, «ur lest.
Acquirrica—<4 aout

SS Aruba, 115s. T. Graham, pour Liver­
pool, Auderson, McKenzie et(ic, diver*.

Port de Qunaeo
ahrivk*—24 modi.

SS Black Prince, Mfltmrn, Pictoo, Mont- 
r«*al. ciierboii.

SS Gcrona. Sanglier. Shields. Henry 
Frv et ( ie. Montreal.

(i«M ,ei »• Dolphin. Adam*, Gaspé White­
head et Turner, poiaaon.

Godcttc Peace, ( a***, Gaapé, maître, 
poianoii.

(»o»-:ette I^ouiaa, Bouchard, Sydney CB, 
(j Pater*«>n. cJiarhon.

Ss Danish l'rinc*-, Potts. Sydney, CH, 
Car brio, Houth et (Te. cliarbon.

Ss ( hornholuie. Holme», Mary port, 
Montreal.

AoquiTTrf*—24 ftoùu
SS Empress, Higdon, Londres, J Bur 

stall et ( m.
Barque Xatant, Porter, Montroal, K H 

Duv al.
Barque Condor. Sylvertsan, Borrow, 

Kii.g Bi<**.
(iot U-fte. CJ Brydges. Pye, Ga*oé, W et 

R Brodie.
(«oèletie New Zealand. Boisvert, Mont­

real. John Baiie.
Goélette F ying Send, Blouiu. (iaapé, 

maure.
arrivée—25 aoflt

SS Caspian. McDougall, Liverpool, Ai 
lans. Rae et cie. «-ar^aison génr-rale.

SS Guy Noiiu, Torvill, Maiyporl, Mont­
real.

SS Harbinger, Lover, Swansea, Mont­
réal.

B irque Kaléva. DahJberg. Bueno* Ayres.
Montreal.

B r<iu<- Linwood, McKenzie, Batavia, 
Montreal, sucre.

Ports étrangers
AKKiviîü— 24 août.

COLONNE CARSLEy.
lundi, 2b Août

kUrPtirtl BL l,.% Tt.MFEKATIHL

28 Aout l4***. 11 a.m.
BrrntAü MrrRO»oàa^wüB.ToROWTo,6né- 

cial a S. CaRSEKY. Phouahiutw cock 
i a* rniji n Ajaae nKU»«Rh. Lacs « t haut 
du Si |eurent - Du lac aiut Pierre a J* 
Haie de Quinte.

Veut*, légers a mod crée temps beau, 
f#rnp« ratuie stationnaire ou un | eu plus 
haute.

S. CA. SLR 'C

P RMK'fl Hi; A BONNE HKUKK

E» si n
IMPORTATION D’AUTOMNE

re* «t (isniie c ha«iue soir, jusqu'à Is tiu 
d août ; if natnedi cependant il* seront fer­
me* a UNE heure. Le but e*t de permet­
tre aux employes de »e rendre cln-z eux 
avant six heurea, «•« qui ^era un bienfait 
durant ce mois <‘l<au«l. surtout pour ^ »-x 
jui ont d< h familles, et ce scia peu ou pa»

perte pour la maÎKon.

S. C ARSLEY

DE RE ! OU R A L’ECOLK $1.4.5 
DE RKTOL'H A L’ECOLE l.k%
DE RETOUR A I/l COLE 1.15 
DK RETOUR A L E( OI E 1 « .
DE RETOi R A L ECOLE 1.45 
DE RETOUR A l ’ECOU! 1.45 
DK RETOUR A L'ECOLE LIT»
DE RETOUR A L ECOLE l.i *
DE RETOI R A L ECO LE E45 

Splendid* assort in.eut ds costume* en 
t*rt-(i pour entailla de cinq a dix ans, a 
paitir de «1.45,

S* Carslrv

Nous venons «îe recevoir f ir le steamer 44 Canadian ” une consignation extra» 
ordinaii* de niaicii tudiaes du deuil et d’éiolTes noires de toutes ëorieü.

Lo i tiblii: ne doit p is ignorer que nous sommes les agents direct* des doux Plû* 
grandes fabriques européennes u’aru*- les de deuil : BLGHaBD, DU LU Y et CIB, 
Lyon, France, et I.UNbkiLL, W’UlFE CO, Dradford, Xugieierre.

Ces deux apeures lous permettent do vendre toutee les étoffes noires à 20 pour 
cent meilleui i..arché que Its autres marchands peuvent les acheter eux-mêmés.

.. ..Hambourg. 
.... New York .

U erp. océan. 
llauiuioiiia
Suc vio........
Umbria
La Champagne Havre

AHRIVK.*—25 août.
Canada..................New York___ Londres
i.a « laar-ognc........ “ ... Havre
Ethiopia................... " ....Glasgow

P'
.. New York 

Hambourg 
. Liverpool 

..New -York

—Suce» * toujours croiHRant do notre ore- 
parailuu pour lain- (omber Je* poil* foil, «s 
dan* la figure «les dame*; vu ton usage 
univer**eL Heuienient $1.50 la bouteille y 
compris une boite d onguent.

On a toujours en main» la preparation 
pour teindre ia lutrtie et rendre aux che­
veux leur couleur naturelle. Aussi une 
de* meilleure* préparations pour nettoyer 
ia tronche et le* gencive* «t pour donner 
bonne haleine. Hous^elure* et tachea 
au visage enleveee pour toujours, ainsi 
que le mal de dents et le* cors. 
Con nie par lo i>a»ae quant aux Poudrea 
pour le vinage, en rendre la Lairheur. en 
cacl.er le* erreurs de la nature, nous en 
a, .un le dépôt. Noua avons a a*! 
lu purgation des poumons qui cô 
infaillible. Lisez le» certificats que nous 
publions tous le* mercredi* et aamedia.

A. E. La «'Roi X, fil*.
Succeaaeurs de Mme Di.-mabats,

12*si rue Mit nonne.
276—Jno Coin de ia rue Ste Euzai>eth«

Pour la dyspepsie «‘t le** maladies du foie, 
vous ,ivez une KMrantie impi-iuieo «ur c haque 
bouieille de Hhiloh S Viiabzer. llffiiérU infail- 
lüd. rnent. En vente cher H, K Sh-Oate. ?1ŸÎ 
rue Notr*- Banio. l^i\ iol«<ic et Nei-on. ItiOô rue 
NotM:-Iiarne. et Jolm Lyon . <oin de» nit-e 
< raig et Rleurv. îhl—d

DEFENSE D’AVANCER
Le sousv gné donne a« i» qu il ne pas re» 

ponsuhlc cintirnnc dette conTraetec en >on 
nom s.cri-* un ord e écrit de su main, où celle de 
L O. H< tu. son pi oc u rcur. a NI <>n real.

19 MoQt-1 m____ _ I P. BA1«R«IN.

PASSEPARTOUT
—UN SOU—

i n vante partout» nmtf in

Ett»o Ition dn Comté de UAesomptioB
A i^t Henri «îo Mcsmiuhe. le 4 sept, prochain. 

Bi * cia **"» d animaux ouvertes h la comi»- 
tition proviuoMle Enti-ece ouverte»; juequ au 
5 > «Tourant.

Des billot» <lo retour à 8: Henri de Ma«r ou- 
chc seront vendu-* le I sept pur )e < 1' R.
i i ir (e prix «1 un p «sug. d<- 1er*; cla«ee. U*» 
Montré \i. Joi.et o. Rcrtluerville et «ie* station*1 
in ermédiaircK.

la* Cie u u C P. R. accordera ie retour gratuit 
den animaux et effets dt?xpo<mion «u\ ex;»o- 
shBIi* qui pu^cront le piam tarif p«>ur a.1er. sur 
pr aerostioii d vin certitlcat du se* refaire de la
-('Ciete.

Pour liste de prix et rcn-H'ign',menta. s'arirée- 
»er a 1. J. A N.P., Aeeotuprion.

24 26 27 i’x XI ? S

DE HKTOUH AU COLLBC.E $2.25 
DE RETOUR AU t < »LLKGE 2 2ô 
DE RETOI R \U ( OU KGE 2.25 
DK RETOUR AU COLLE .K 2.25 
DE RETOUR AU COLLEGE 2.25 
DE RETOI H AU roI LEGE 2.2*5 
DK RETOUR Al COLLEGE 2.25 
DE RETOUR AU COLLEGE 2.25 
DE RETOUR Al CX>LLTkiE 2.zà 

Un a*«ortiment extr t grand d’haidile- 
mêntaen tweed pour t-efir»- garvon* corn- 
mençant :i $2.25. I roi* piece-- ; l'habit, la 
vente et le pantalon.

Sa ÇyAR^LKY

JUSQU’A 10 ANS 
JUSQU’A I" ANS 
JUSQU’A 10 ANS 
JUSQU’A 10 ANS 
JUSQU’A 10 ANS 
JUSQU A 10 ANS 
J 1 SQU A 10 ANS 
JUSQU'A 10 ANS 
JUSQU’A K» ANS

Le plu* grand assort :?lient de costumes 
jerseys pour garvons qu i y ait au Canada.

Nous imitons donc tontes les personnes qui désirent acheter des étoffes noires 
à nous faire mu visite, et elles se convaincront que sur tout article de deuil acheté 
dans notre magasin, elles peuvent economiser au moins ie tiers de leur argent.

DUPUIS FRERES
Coin des rues Sainte-Catherine et Saint-André

26 28 30

S. CARSLEY

PF RETOUR AUX AFFAIRES, Ç3.10 
DE RETOUR AUX AFFAIRES, 3.40 
D E R ETUI ’ R A l * X A I ’ 1 AIR ES, x. p » 
DE RETOUR AUX AFFAIRES, ;u i 
DE RETOUR AUX AFFAIRES,
DE RETOUR AUX A F FA IR E>, ;.m 
DE RETOI RAI X AFFAIRES. 3. M 
DE RETOUR AUX AFFAIRES. :u<> 
DE RETOUR AUX A FF A ! RES, 3.40 
Ass rtimeiit élégant d'habibernent pour 

gar«;on, ranant de $.> 40.
Cah^i.ky

soils : soii;n » SOILS!
Noua venons de recevoir un grand as«nr 

ment de nouvell»-» s. irs à robes dan* 'e* 
nuance* les plu* desirables pour Tau 
lomne.

NOTVFLT.FS SOT FS 
NOUVELLES SOIES 
NO U \ ELLES SOIES 
NOUVELLES SOIES 
NOUVELLES SOIES 
NOUVELLES SOIES 
NOUVELLES SOIES 
NOUVELLES SOIES 
NOUVELLE." SOIES

RORFS
ROBES
robes
robes
ROBES
ROBES
ROBES
ROBES
ROBES

FRITE
CGIÎÎ DIS RUES MÎCG3K «E ET SAINT-LAURENT

S. CM ESI. K Y

SOIES! SOIE*! SOI IS !
Noua venons «le recevoir un mate a^or 

meni de* nouvelle *oie *;ro» grain, garen 
tic bien durera vendre ia semaine pro bu 
n»* a des prix •peciaiemeni ba».

NOU\ ELLE SOIE NOIRi; GROS (.RAIN 
NOUVELLE SOIE NOIRE G KOS GRAIN 
N Ol \ ELLE SOIE NOIRE GROS G R \ IN 
NOUVELLE SOIE NOIRE (.ROS (,J;aI\ 
NOUVELLE SOIE NOIRE GROS GRAIN

S. Ca ksley

MARCHaSÎ*T«F« *fe« HE*
Le commerce de la semaine n’a été mar 

Pué par aucun incident particulier 
bous informe «jue lus ventes en gros «fe ia 
•«marne écoulée accusent un chiffre au*ai 
h«>n «pie pour la a e mai ne c«'iix»p»»n«lante 
de l’an dernier. Le» paiements par le* 
dérailleur* tant k la ville qii’it la campa 
(me s<>nt faibles. A la campagne 
ion a Iwm espoir ouo le rendement 
de la récolte sera meilleur «pie 1 an der 
tuer. Noua partageons cet espoir et tout 
•o le (iftrtageant nous avons aussi la con­
vince nue le» tnarchan i* de la campagnu 
ne perdront pas de vue l'importance qu'il 

•T • pour eux cVineister auprès de leurs 
clients pour que ce* dernier* placent leur 
récolte de bonne heure aur le marché ; de 
uni tout k ▼ gagn«*r \ suivre cet avis.

«.luins i r KAHUtra
Dan» lo moment les marché* anglais | 

•°nl trafiqniU#t tant p«»ur b* graine «juo I 
|>«>ur le» farine»

A Chicago, le marché aux bléa était j

AUX MALADES
Traitement des atlèclioas chroniques, j 

maladies do mitricn et tuinfiirs do toute 
iidlure sans oj érahon chirurgicale, per le 
docleui ML/IUKI7S, Je Pans. .7 i : • 
Mickey. Ttailemenl par corrcspondan

ON THE PLANTATION 
Ce morceau a « té loué avec un grand 

*U«'C« a par la Barnle Gilmore et la Bande 
de la Oté. Ver rnb'c édition originale. 

On | pour piano, réduit d«- 75ete a -U) c<u.^ E\ 
P«*dlé franco. I.avigne et Lajoie, 1*;’7 rue 
Notre Dame. ^57 10

Tout tr «rceae «Ta»»*,! fait* lu **^00“ .tattic»

RHUMATISME
f .e rem«’de du Dr Graves, e*t. un bienfait 

pour tou» «’eux qui eotiffrent de rhumatle- 
rnee ou autre» douleur» chroniques, il sou 
lage vite et ne manq«ie jamais d amener ia 
gueriwou en |>eu de temps. En vento chez 

FnoüAhn Morpv, 
Pharmacien, 

1789 rue Ste Catherine.
21 mai—la Montreal.
—Ain de von* a**urer du ba» prix de» 

meuble», visite/ I* grand « tablisaement d* 
F. La|K)i(ite qui eat renomme pour vendre 
à meilleur marché que partout ail leur» «'t 
qui a le nl'i» grand assortiment de la ville

V . Lapointf.
Mmiblier,

1445,1447, 1440 et 1451, Ste. Catherine.

X« faroa *• JutUcs.” io BtUlsur *4 niaJ*.

MUSIQUES
On\eitnre «Ira «Inss.-s ,f. Von, Mo 

rn«* »ilo < fiilié>rine.
Vient <t«* recevoir un «ssortiment de*

pin» b. aux et ce» plu» complets que l’on 
puitse désirer, t ne grande quantité d’etu- 
d««» tel qu« l^ertinx Bu f gmeller, Chopin, 
(.1.1:1er. Kohler, Mozart. Laoschhorn. Au­
de h de 500u morceaux de choix, par !e» 
medleors auteur» et aussi une quantile 
considerable «le musique à tioii marché. 
Une vi»ire est rospcrtneusennmt solliciN *. 

Demande/, a voir mon rataloguc.
J. G. YON.

ISitf rue Stc Catherine.2eme porto de la riit* 
Bt Itominique, Montrea!. *2b0 mo

DITAHTtMKNT Hb CIIKMINS
■ion nnssioii» |.nur |«a% nge en 

l»lerr« rue Wellln*:«Ofi

SOI KH ! HOIKS ? SOUS !
Nous venons de recevoir une ligne »j»e 

ciaie d*1 nouvelles soie»moirées,nuance* ie» 
plus recb*rch«;e«, a vendre a des pi.x re 
marquablement ha».

EXPOSITION DE HAUTES NOUVEAUTES
Commeaçani Lundi, la 23 Août 1889

Ginghams, couleur inaltérable, à .">c la verge.
Flanelles de tomes qualités au rabais.
Flanelles à 12e la verge, valant làc.
Coupons de toutes sortes vendus pour presque rien.
Velours de couleur à 2«3c la verje Serviettes a 3c la pièce. 
Chaussettes en laine à 21c la paire.
Gants—Gants de kid noir et de couleur à 20c la paire. 
-Mouchoirs à 3c la pièce.
lias en laine noire, qualité extra, à 10c la paire.
Valeurs spéciales en • tulles a rubes de 12c et 20c, offertes 

pour Oc et 10c.
Flanelles ©u reautées pour costumes valant 30c offertes pour 12J 
Manteaux, pour tous les âges Une magnifique variété offerte 
à 20 pour cent plus bas que le prix de la manufacture. On 

confectionne les manteaux sur commande.
Lots d’esMiiem iiii' à 10c ! Véritables paquets à surprise à 20c 

seulement»
Madras des I< des. genre tout nouveau, 10c la verge.
Dentelle à oreillers à 3c la verge.
Coton jaune à 3c la verge.

soirs
SOI ES 
SOIES 
SOIES 
HOIRS 
SOIES 
SOIES 
SOIES 
SOI LS

MOIREES
MOIREES 
MOI K LES 
MOIIU K< 
MOIREES 
MOI R F Es 
MOIREES 
MOIREES 
MülRELs

ü ,<DMCIE
s. cMISEEY

101N DIS Rit S SAINT-LU RENT ET MIGNONNE
2t> —J

SATINS ! HAIT NS!
Non* venons d* recevoir on errand a»«-»r 

liment de nouveaux *atin» pour rol>es et * 
pour modes, dan» toute» le» derniore» I
nuance».

NOUVEAU SATIN A ROBES 
N O U \ EAU SATIN A ROBES 
Nul XIM SATIN A ROBES 
NOUVEAU SATIN A ROHKS 
NOUVEAU SATIN A ROBRS

NOU\ EAI SATIN DK MOORS 
SATIN 
s vn\
SATIN 
SATIN

NOl \ EAU 
NOUVEAU 
NOUN EAU 
NOUVEAU

MODES
MODES
MODES
Montss. cALSbKY

e» )».t»y«ffc m 
r*ie Mi Muipire

On rc rvn. an burrsn dn tirefllcr de 1» Ci a.
.iuMjii :» Midi. nsercreUi. le JB non! eour .nt, «ir» 
■ound**ion» cacheté*'» peur b' p.tvHne des rna^ 
W cJlingttm ei r ! -Hilpirc.

1^*9 soumission» cêroTit
Ru k \\’i i t.i'fnrov

FoMi-niture et vtai4»N«rir.eat Uc paies en
pin »' ;

Koerniturc et ét»blisaomen? de bordure en 
pierre de 9 x l

Hur SVLI 1CK
F<rin»inire «•( etat'linwrneen de hki ■ en ton

■ l* ia' naturel OU • 1h crcotolo ;
Ko ru turc « t oteblieeement de bordure en 

pK'rie 'le 9 * U»
On ircevorad»' »>1u» ample» dotale nnx drris 

e? tdjiM. »de <«nmniMiion qu'on peni *«• procurer
■ u bureau de rin»p©oteur ••u»»i*po^.

On » e r'»n»i«lerera aucun* -onniuciua »' Ole 
n r»< e« nîe sur l<'» dits blnnre.

la» < ..mu.' d*» rhemia» s«» r**«rv0 le «ïrclt de 
reine, la plus Ixis-'O ou toutes le-«

L'Li-i»*. tcor de la Cité.
pic KOI val Nv. «t orrmoF.

Bureau de l’inspecteur de la cite, ï 
1 l.ttel «ie Ville. \

Montreal, le Î3 188B. J

LA KOI F. K 4 01 DH F. lOHTMTJLL!
PREND LE PREMIER RAN . 
PREND LE PREMIER RANG 
PREND LE PREMIER RANG 
PREND LE PREMIER RANG

Le» commande» pour U soie » coudre 
CortieoUi gai dont encore le premier tang. 

Augmentent de jour en ionr.
Les couturn-re» et Je» tailleu; * n'en em­

ploient pas d'autres.
Pailc* '\tteni».);i aux imitation;.

It A l.FIN KS \ HOn» s ï \ IR II F \l>>
Elle* oout le» bsleines lo» plu» h'gcroe, 

le» oins flexible» et le» plus durables »ui lo 
marche.

Elle» sont
“I/\t’ME” DE LA PERFECTION 
••L’ACME” DK LA PERI EUTION 
• L AV ML DE LA PERI ITM ION 
“L’ACME ’ DELA PEREECTION 

et ne percent pas la robe.
!,«ii niotn* chère*<»t le* «ncinrurcs

S. CARSLEY.
No» 17rtT», 1717, 1700. 1771, 1773, 1775 et 1777 

RUE NOTRE DAME, MONTUEAU
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Ilra- ■ I'„ *i trowtaroa U do» rornHaa
l« .» »i:; r.<. .r ton»** i«a • .ùadiM ^r* an ua«
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LT LE
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Il n’y a pas de meiiieures terre» gratui» 
tes dans le monde entier que celles offertes 
a ceux qui cherchent un chez-soi, dan» lo 
Minnesota et le Dakota sur la ligne de 
chemin de fer Ht Paal, Minneapolis et 
Manitoba.

St Paul, llinneapolu i Duluth
Offrent de» marchés exceptionnels pour 
tous les produits des cultivateur! et la 
proximité de ces marchés est cause quo 
les taux «Je fret «ont bas de tons les en­
droits dans le Nord du Minnesota et du 
Dakota ; en conséquence le cultivateur 
obtient plus pour ses produit* que s'il 
était établi dans un endroit éloigné de la 
civilisation.

Excellentes faemtes de chemins de fer, 
bonnes eghses, ecoles et société affable.

Des milliers d’acre* de terre dsns les
environs de la Montagne de la Tortue, 
Lac du Diable et Rivières Sourie. Tou­
tes gratuites.

Ecrivez pour avoir le nouveau pamphlet 
“ Chcx-sm Gratuité dana un nouvel état" 
et autres d tails k
J M. HUCKINS, V. C. RU&SELL

Agents des passagers. Agi des passager*, 
Toronto, Ont. London, Uni.

ou
F. î. WHITNEY,

Agi. général des passager* et billets.
174 -jn » St Paul, Mine.

Voici votre véritable sanvttr:
'“*** y a hactoot. «iiw-

• tJ-r-V . aur I» **
r«ot maïut—n» car« roW, N m t— «

O ru U M3 ta —I
*».'baoi ]» a» W

Earr-u*’,.**. Rrratp*:.
Par» y»*, ■ *0»rrt»a.
\iAi. Malabo*
Voi i Yeux rOrvflTM,
CLaarraa. T»rcaui% ^auae*. Ua< 
t-** IftaMÉC. Miem-.na. Giairkéoa»
MTt*i.l»C4 " OU*. •oaOUMl*». " 1* G

.»* Ami* or frapvSa 'Sttmar.aé
Ut »• r KT (j» matu

an.r. N ocbTJe* pa* ■ adrraai A ai 
:-v ma Crag;. »ia à-*ia I* mUta» Su Os 
nia»#«a ou «Ty» uaaeatarta.

CERTTrïCAT.—JUaa *Im célèbws 
*> avoir Mt#»» tv»r aniaux pw* ta m». ia* . np»or v la 'i/»V*euA la 
*-t la falb.aeaa. m aaataat eaoômrmmé A |
> mr *dcalà Jura u*—d« aSUbrv 
**• i* M A- Mo-'tooi gel i*«Da«f»
« pare toot via* la milia* du Cmv* 
tuinptèaru-vnt r>»rt Tou* «au qui iroat

14 awtt—Isa

• • *•* rwiu^îa* à un a bar*»»
H.nru. \ • i** * V S y.:*h*e **> nia Oatu*.
.’•ari'T. Sa> I. ' à fel «rr*rrv.àf , 4 n* ia Port.
Huxort da h hp« n m• à 9hr» p is».
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r.oiia «f ai lciea et dlraatremoat* ê'Sfif ee mm
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Loi ««i. auvoriurodNia «aise enfeial evv 
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vt.e d apTM les eyetAme* a* ..
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Theatre Royal—Tha Hoy Tramp. 
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DANS LES AI US
L^âsecBsIond’hîfr 

lip ballon emporté rer» le fleiiïo 

Le* péripéties du Yoyaire 

Inquiétude de l’aéronaute 

Heureux retour

ou

Hier api - « midi, au Parc Soi» mer, un* 
foule que IVn pourrait cvsiurr a douai* 
mille peraonne» environ. ^ pressait «tau- 
l'enceinte du part-, i>our aN»*iHter ;i la 
douxieuie aaecu^ion de rintrei» .1.* a ro- 
naote tranvais. dont l'esperient-e d.in«i 
Part aéronaution eut bien tounne. M.
Arthur Salacuard est un ancien éleve de 
lecoie d'aero» la tique de Paris, où l’on 
forme des aerouauten VH»ur le service île 
l'armee en temps de Kuerre. ‘ »*■ ait. i ier. 
la 128me aaeension faite par M. Saiarf» »rd,

3ni a parcouru uuepariiude l.i l rai.ee « t 
e l’Europe ou il a fait de* ascent*•.on-* 

liane les principale» Tiliei*.
Le» préparatif» du Rondement et i ap 

pareillage sont une operation ùe« p us iu 
térea»ances et a laquelle l’areonaute i :et 
tout aea soin», ear une i»e»ile déchirure

3ui n'aurait pa* ete aperçue e ra**« omia * 
éa a tenips, pourrait s agrandir m»u» ia 

preesion du jaz. x|ui «Vehapperait par cette 
ouverture, lorsque le t>aii<>n est a une cer­
taine fcnataur, et causât la mort de l'aero- 
naute qui eerait prt-c pite *ur ia terre. Une 
étincelle suftirait ega enifiit pour comniu- 
niquer io feu au ga/ du ba.ioii qui ferait 
explosion.

Les préparatifs furent terminée quelques i qui y »oiit exhibes, 
minute» avant t-iiui heure» et le sacramen­
tel ** lâchez tout ’ tut prononce.

Le ballon * eieva niaientueusement aux 
Applaudiaaemems de^ Mpectafeurs. j*i»qu a 
une hauteur «le mille pieds environ. * t »e 
dirigea ver» le milieu du lîeu*.e, dont il 
sembla remonter le courant pendant quel 
que» instaiila.

Il continua .•• monter ; u«^u » un* hau­
teur de 7.H0U pied» et a ce-<e aititud' une 
légère brise le poussa ver« l.aprairn-. \r 
rivé U, un autre courant le r.imen * • r*
l’ile de» S** urs ou i'.teronaule r p-ra t 
opérer sa descente ; niai» il lut r« 
ver» la pointe de 1 i!e qui étant uarn.e .r r 
bre». et'*., était un endtoit trop dangereux 
pour une descente,

l.e tiU»u cou* nua alors ver» le lac 
8aint Loui» et en !e traversa»-' il n « fait 
plu» qu a 0UO pieds au de-s'.s d. 1 * au.Puni 
éviter de tomber a iVau. l aer*'i*utc icu» 
al<>rs re qui lui restait de lest, poignée 
par poignee. en fai«&ut ‘e moins d»* tiuni 
rement» possible pour ne pa» perdre de 
gar. i.e ballon remonta un p* u *'t tetra 
▼eras le.lac. artir. ^ ar le" rapidr. A * e m*» 
roeu 1 inquietude * «»mnieu',a isemparer 
de T leronaute. uo bateun n »apeur p»ssa 
dan» le moment ei siflla plusieurs f"i«, 
comme pour demander an voyageur a« rien 
s’il voulait être «eenuru ma » v a*'' q . • 
pluait urs petites bar ineanedirigeaicut a s»»n 
aecours a force tie laine», il r» pond *ie 
non Le ballon nVtail pais à ce umtnrnt 
qu’a une tenta r.e de pied» a»; mc ^u» de 
l’e» u

M. Sal&gnard eta «on ancre qui toucha 
à 1 s*u et il aiiaii int'ailiibieineiit t *tnl>er 
dan» le lac, lorsqu un ravr.n de »<.»n il d'une 
fhaleur exce»»tve. iTO envn< n> tomba »nr 
lat iuatat et fit dilaier le ga l e ballon 
•emonia alors de quelques pied», une brise 
légère le |>ou»*a ver» la terre, et un quart 
d'heurt âpre*, il atterrissait »ans*a('cidcnt 
sur une cote appti*>t 6>te Catherine, entre 
Laprairie et CaugliDawag» la descente

BARNUMn BAILEY
1-4*0 t roi h reperuMiHU***1* tltl

<10,000 per'4inu4*a aouu Ica tente»

NpcetiU'le liicrveilleux

Ciuquanta a «oixauta n i '•* rer*oune« 
ont assiste, »ciu«.di, ;*u\ lapreaeutation» 
du cirqn» Ûai uum et lladcv. et d \ mi.ie 
UOnt pu avoir accv» uau» ira tente*.

De» sept lieuie» du maiiu, le quartier 
Saint Laurent pi» sentait le «paciacie ia 
plu» varie et le plu» anime.

la* vaste enclos siiuo entre le» rue >uar 
brooke. Saint l.auieut cl liuidvault était 
littéralement couvert de teuica, de pia 
card», de toile», etc.
O terrain spacieux n’avair pu. cepen­

dant. contenir les 4 «' chevaux ne la n.fiia 
gel'le. Midi le» cbavaux die*<s« ». L ne foule 
iiiiiueniic de cutieua cucimibrait toute» les 
avenue».

Dana certaine» rue», la circulation «‘tail 
n é«ne impossible.

La ir.aguitique procesalon qui nt passer 
sou» le» yeux de Montreal, le» énorme» * le- 
phant». le* dromadaire», le» ciiameaux. 
a'‘ait attire la popu.auoo sous tente», 
ou personne u a regrette detreantre.

LA MÉNAGERIE
I«a promenade autour de la menagerie 

sala t. a elle seule, le prix d entree. Imu 
giuez vous voir passer sous vo» yeux, com­
me day» un ie» animaux des Jeux
hetmspherea. depuis l’ours feroce de la s 
berie, jusqu'au doux et léger lama de* re 
g ou* austral* » de l'Amérique, depuis le 
norme girafe, le lion ferriWe. la .ioune en­
tourée de ses lionceaux, jusqu au petit i»in 
g*». »ux pen»* oi-raux. ■ ueio » au fond de» 
puis profondes fureta de 1 v^ie.

llepuia * incendie du cirque, il y a quai 
s année». MM. Bar uum t Bai iy out

Fett M. Jfoa- Brléra
I«cs amis de M. Joseph liriera. da la me 

Saint Const nr.mit appii» ava* peine la 
mort au bile t-. u.. ,rev ue qui l a fiapp** ' 
d»\ lieu * e» du « u, il étau Man e» couver 
sali avec «a lamiba. Il e»t ton»h«* i • •
dan* la nuit, e- comme .e me«laeî», »*• ‘tm** 
an l*»ut but v i-p*ir!aR, il e*l ‘ ^ ,** 
conduire a la i r e, en disant qu il était 
a»ser bien. A 4 baure» du matin, il avait 
cuitte a taire. 1! Iaiom* une «*pou»a et 
deux eitfant» pmir dcpciar »a l'Orte. la» 
service a eu h< u ;% Notre Daine. L*-» lK*r 
teui» •‘taiant MM, II. B ..deur. I***«'*t • le 
et m.tu ban i*. i'oupal et l’a pnn
iioLii .«i « et 1*. B mil.

L'Academia Saint»'Marte
C’çtlc in»ti utiou, «i uvaniageu**» ent 

connue du public, progresse L*u» les n ui*. 
tii.ü-e aux uooiea eitorl» do la devouea *ii- 
reetnee. M c Lenereux le *'»cai a etc cou 
sidérai» einenl agrandi et peut muintenaut 
fouruii' place pour Iti'l onfaRt», en ieurd* n 
naut tout le couioit de»ire. lats cia»»a«

assez sj»aC'eu»e» p“ur «•%iiei I enc m
b renient toujours regrettable dan» une 
cia*se.

Inutils de f > re ici IVogc de ect'e acade­
mie. qui .» p roda P de noinUrause* et 
ferles élevés dont le* suce* s fui ont fad 
honneur. l'n grand nom re delà i»nt revu 
b ur dip orne, et nou* e»pt»rous bi**n que 
d’autres iront y puiser la* c-'onaissance» 
n**ceKsairc» a cetta preciauae dlstitnttou. 
L ie » est fait remarquer par s^s senti 
ment» religieux, e* !«.» parent» pourront 
etrr certains que le c»vur et rinlelligcncü 
de leurs eubint» seront toujour* égala 
ment soigne».

L attention toujours vigilante de ht di 
rectr.ce a »u choisir tie* institutrice» 
éclairées, dont la «.tgesse et le talent s..nt 
au dessus de tout ci >ge. I ne m iiirc-sc 
»j «*ci.*le ne partant que I anglais passera 
loua le» jours dan» le* cla»»e* l»oui facili­
ter I etude d une langue «i importame de 
no» jour*.

Nou* souhaitons a .Mile il* nereux que le 
auccè» cv u> o’ine »es etîort» et une leaen- 
fauta aillent en foula recevoir une brillants 
et same education.
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Est
LACTES
La

Pou r le» Ifr *
qui reinp ace ava

c c»t uns nourri : ure 
Agvosainent le lait 

et r.io ene *;li<• pu tois a la ' i>
i p» i »on ne* I teliilr * ou D v » pe p- 
elle a une valeur mcontentabla

fut un peu rapide; ia nace !e tomba «ur 
un*- clôture et fut culbutée.

Lorsque le ballon eut ton* lie terre, le« 
ha bitant» accoururent et ! accueil qu'il 
front a l'aeronautc ne fut pas au»si av m 
pathique que celui qu il avait reçu lor» de 
•on premier v orage

M. Salagnard a tenu *p«-cialem*“nt a 
remercier la famille Beauvais, qui lui a 
prodigue le» plu* grands soin».

L aeronaut#* était de retour a Montréal 
hier soir, a 10 heure» et demie. apr**<* avoir 
tait un trajet de douze mille» en canot.

double noyaük

9+nx personae» victim»» don ace!
dont de ohalonpe a la Point# Ga
tftmoaa

Un grand malheur vient de jeter dxna la 
•onsternation deux famille» d Ottawa.

Vert on/e heures, samedi matin, par 
talent de la Gatineau pour se rendre a 
Ottawa, M. G. Duquel. »a femme, son en 
tant do six semaine». MM. Jules Lemieux 
•t Eugène Dion.

Tous les cinu «étaient embarqué» dans 
Hue chaloupe a deux rames.

Eugene Dorion ramait. Le départ se Ht 
du quai Osborne. Au moment ou l'emhar 
cation quittait la quai. Dion apervut un 
remorqueur qui descendait ia riviere, trai 
nant plusieurs barges a »a suite. L’iaten 
tioa de Dion était do traverser )o chenal 
Avant que le remorqueur put se rendre n 
®ux. Il ae mité rainer rapidement, mais 
la chaloupe et la remorqueur se trouvèrent 
•n même temps au milieu de !a riviere. O 
Que voyant Dion lança a» chaloupe entre 
les barges et le ruble, ou il y a generale 
mont une distance de 30 ou 70 pied».

Cette imprudence leur fut fatale. Le* 
deux premieres berge» frappèrent !e côte 
de la chaloupe, qui chavira » I iuatant et 
tous furent précipités a l’eau. Duquel 
Raieit immédiatement son enfant, et s ac 
erochant au côte d une des barge», parvint 
A !• donner a l ut» de» houune» qui tendit le 
bras pour le recevoir.

L’homme de barge tre» excite n avait 
paa eaisi l enfant avec usaez de soin, et le 
pauvre petit retomba de nouveau h Iles u 
près de son f«*re, qui réussit une seconde 
foie à la sauver.

An moment ou la chaloupe chavira. Mme 
Duquel. Mme Lemieux et Lugciie Dion 
disparurent tou» IVau et la chaloupe » en 
fonça aou* las l*arge» M. 0»bortie avant

du rivage ce qui venait d’arriver, a\ ait 
immédiatement saut** dan» une chaloupe 
at arriva sur le thodtiede i» collision juste 
a temp* pour retirer Mme Lemieux qui 
▼enait de remonter sur l’eau.

La ehaloupe émergea de I «au apre» avoir 
Haeaé n<»u« le» première* narge* et Mme 
Daquet fut retrouvée »e tenant a un de» 
•dtos. mais il était trop tard, la vie était 
éteinte.

Malgré toutes le» recherche#, le corps de 
Dion n’a pa» encore «*té retrouve.

Le corps uo Mme Dupont a «*f** trans­
porté à sa r*9»idanre. No ’.«i rue Water, ver» 
midi. La famille Dion demeure habituelle 
ment au No rue Water, maia elle e»t 
depuis un mois en villégiaturé a la Ih inte 
A Gatineau. On conserve l’espoir que Dion 
• pu réussir a se sauver en » accrochant a 
une dee dernières barge*. Mai» nou* crai

e ions beaucoup que le maUieur a»t aussi 
Ippe sa malheureuse famille.
Mme Lemieux est l'eponse d« M. Jules 

Lemieux, employe au departement de la 
milice M. Lemieux, averti de ! accident, 
ae rendit Immédiatement chez (Kborne ou 
était sa femme et l'enfant de 1 infortunée 
Mme Dupont.

Cia d# Navigation du Richelieu at 
Ontario

La vapeur ** Laprr.irie iaage *♦ » heu- 
vas de d-oarr aujoiird'huf. Le dernier
royaga d i#-i »»at n .> hr». t.m. et nou pas 
fc*>. Von l anuoiicc.

r- f un** <.*» cadres de eur mei.agerie, 
avec un ‘‘personnel ’ ceruineniei < supe 
rieur n ce qu'cin a enci»re vu. La giraie a 
de» proportion* euoruio» et un»- robe J 
l%ct«*e du plu» bel eciat ; la »olitsire our» 
b'anc, un vétéran de rancienne menagerie, 
garde toujours *a feront#*. Dan* la cage ! 
.ir» our» e»t i étrange spoclnu-n de 1 uur» 
chevelu île li MOt*r.v. ‘V meiovingltn de i 
a 'amide our»ine e^t. dil-on, la **-al sur 

Cet hemisphere. Un kzel»n*. »tu’ou pretend 
. ire le seul pur - ing en captivité est re 
maniuable par *a laraute et *e fin raye de 
sa roU*. l-a «’âge aux *i;.ge» e-.t .a plu» 
tapag* use communauté du cirque. Ue« 
confreres de Darwiu ont toujours beau 
coup de % isitenrs.

LA TENTE NOIRE
l aissant de côté le» autre» animaux que 

nou» verrou»évoluer dan» la représenta!ion. 
passons a la tente aux inysttre». t»mn.e 
le cirque n'est presque pa» pour le» savants 
et le* physicicis. u e*»ayon» panda péné­
trer le» secret » de» phetiomene* étrange-, 

Autour de cette tente 
noire, se déroulent les niches qui recèlent, 
une c harmante jeune hile limit le corps 
parait coupe en deux, le buste d une autre 
jolie figure souriante, un Maure dont le 
visage e»t vivant c» le corps tranche, git 
a quelque distance. Uette . frange gaimie 
a excite vivement la curiosité* et a terrible­
ment rpau* une foule de braves ** Uaua 
yens.

LA REI*RE*t NT ATION
Le tbi*L* • delà grande tente contenait 

quatre sections, deux ronds a chaque ex 
tu* uite et une plateforme au centre. 
Lu*il le plu» mobile et le plu* vif pouvait a 
pmne suivre la moitié du spectacle donin- 
enmeme temps. Deux taureaux dre*»«sont 
graven i* nt monte la cuvette, fait 1** oa» <le 
vaiee. bal mee sur >a planche, pendant q le 
quatre phoques preuaieti de» le, 'hs *ie 
civilisation fumaient le cigares,chantaient 
a ieur maniéré, jouaient du tandiourin 
et * exer a eut a t irer le tusil pour le pro­
chain courût de :» mer d#* Behring.

l^e» cochon» ont il* de l inte ■ t* nco f 
("e»r ie problème qu un dre»»«ur a entre 
pris Je démontrer avec se* trois cochons. 
Il a bien reu»»i. Le secomi problème »•? ut 
de savoir *i ce (Jre»»cur a déployé une tort# 
somme d’intelligence ou s e»t abaisse au 
niveau de «es di»cipies.

Le» lourd* eiephaM* * nt fait une parade 
militaire avec la precision et l'ensembic 
d’un regiment anglais.

Le*-Jaj.H»nHi» et un jeune Espagnol ont 
fait de remarquable» tour» de force et 
d’agilité sur le» échelles et le» tU» de fer.

la? »inge Biondin a rivalise d audace 
avec ie jeune Nicholas «ur le îli tie fer.

Mlle Dracon est une de* plu» elegante» 
ecuyervs qu on ait vues. \#*tue en ama- 
zone «Me tit ex»*curer plusieurs marches 
au célébré cheval de Forepaugli, évalue a 
dix mil ie piastres. Le ceiehre animal est 
plein de vie et de fougue, bien loin d avoir 
été tue, connue l’anDenvait uu journal du 
soir.

le spectacle le plu» curieux et le plus 
in«tructif est certainement 1 apparition de 
la colonie africaine composée de Maure*, 
d Arabes, de Bedouins dans leur costume 
national.

Ce»t une v# ritab!e caravane,transportée 
de» sable» d Afrique au milieu de Mont 
trea).

Sa marche au son du monotone tam- 
tam, son campement, la dai.»e de» *oii 
brette», la fuite du camp, tout excitait le 
plus vif intérêt.

lot representation » e«t terminée par le» 
course* d’homme*, de chevaux, de chien», 
et#*., etc. lot joyeuse famille de» bouffon», 
des singe* et des une», t en e*t donnée et 
a eu l»eaucoup de *ucces.

Le» jeux des c rebates dan» lea trape/es 
mentent d'être \ us.

cinjuc est parri samedi aoir pour 
Quebec.

.ICCIDEÜT DU KEIOLYUR
Unofoaam«da Gritlintown tiras dans 

la t«o»po
Ver» une heure, c»tte apr#-» raidi, il est 

arriv*> dan» la rue Prince, tîrîfflntown, un 
accident qui a failli . oûrtr ia vie a une
femtna.

M. James McElroy nettoyait un revolver 
lorque la det#*n?e partit et une balle conte­
nue dans une d' k chambre» alla »e loger 
dan» la tempe de »a femme qui passait vie 
van r lui. L infortunée tomba n la ren 
verse et I on crut qu elle était bles*«-e mor 
tellement.

1. émoi eau» par la détonation attira la 
foule et le constable Provost accourut dans 
la maison et fit nianocr un chirurgien qui 
opéra l'extraction de la bal e. La vie de la 
ble*see est saute.

La piqna nfqne des pompiers
Le défaut d’espace nous oblige Je reinef 

tre a demain le rapport du plqne nique de» 
pompier*.

Ligne Bosaler* l 'ai
Le SS “Nautique”, capt. Dazcen, e»t 

arhvt-a Thames llaveu avec 401 bo ut» et 
Jül luoutona, tout vu parfait état.

Calomnie»
Un parent de Mlle L. nous dit que 

cette dernière qui a poursuivi deux voisi­
ne* pour faire circuler sursoi» compte des 
histoires dommageable», a subi hier un ex- 
amen medical ot est en mesure de prouver 
que tous ce» racontar» ne sont que des ca­
lomnie*. ______

Le ‘ Dominion Illustrated
Le dernier numéro du Jiominion 

/f/a#fra/e<i e»t tout \ Uiil oteressant. Il 
consacre une !♦# nne partie de ses gravure» 
a no» volontaire» H contient une vue 
magnifique de Wimbledon et différentes 
il*nitrations de» «-aini>* du Uanatla. Le» 
autre* gravure* n ont pa» moln» d intérêt.

Le /*jm>nton ULustroted sait illustrer 
tout ce qui peut le rendre nu ♦•i •»*»tit «t 
lui d .noer de la popularité.

Carré Dominion
(V soir, a #.!.'» hturos l'Harmonie *ou* 

la d to* tion de M. Ed. Hardy, exécutera I# 
programme suivant :
1. Marche militaire ............
1. Val»# . l-e Bleu Lcmar .

| X Ouverture /.ampa .
1. Solo de cornet Fantaisi#..

M. P A, Marri#, 
û. Mu».que descriptif* Le Feu

Bi»l H«K DK. MONTREAL
Cour* fourni» j’»t MM. L J. horgei A « ie 

conruer* cm \ alcii" de bou»>e gru e' p.-o'i- 
s.oim. No 1715 rue Notrc-D»»nic. Moniie.d.

nature)
pour i« 
tique», 
t est
I a nteilleiire itonrrifure pour H»*h#»*.
1 a ni ci lie tiré nnurritiiré pour irnaitdc» 
l a p u* dciét’tjiMe uoiirrilure.
J a plu* nnnuifortable nnnrrlt ure.
I A nourrituro lu pin» reooomique.

ItO REPAS mTlBEj POUR $1-00
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O
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4M.P

v » - »! V

is: rt • l'h

c l.
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t ic* pti f i«iis. L <

Wills Riiiiardjoa i .l'oülrtil
S -lortt—c—I a—H

23 août. 2i ■ lOhl
BANgU KS — — >,

IM o\ D. >n Of.

Mori réo| îlb J 3 *4 235
Ontario ]39 | J i 9 1 13ÿ
Peuple . ................ VJ '4 .. »#’•» 99
Mol-ons . I|9 K
'1 ornn 0 UJ Z2\ * * ' 221
J. Ch nier . —. . ; 8? : 9N 83
Man h-«n«l» 149 • 148 5 49 Wl
T'>wush4|>* de KKkt ■ 13*
Union....... 92v | i*2>
Commerce ... 128 ’2;'4 ' 1^ 127
Ville Mari* .. .
ll(M-bciaga ........... m 9J 1 m 93

— I,.i00 livrr» At srande faiuc <‘i 
pré* tir J.000 IhréN <l<‘ Uhm* |»re- 

parfe pour rimfiMlablfs ei malf- 
la»* a IJ fi« par liirr. I#. K. ID-aii- 
cbaüi)» fl I ie., \u. UÎ7. \ocrf- 
Daiur, pit*» «ie ia rue BoMNfroars.

C- II. (i. u - u c- mi rt »V i '«* c • \\1 •«u. or
î2 «Ujl f Cllt’Z I IU#I». y. g. 1 oi» ». N >« 4 ■ .» 4bl

UC fc L « • • re . Xt)- jUC

()N ‘MAVDK
1

une fl.I# 
a . r •»t-i

l m
•if* * UC S.

OU I1M

2tN* 2

Os BK M \ N J»K «te- 1>on» 
11.0 w 1 hi * « p a

c ig >4 rit"rtl. ti l No JÛ
.tvrt S

i t k M A ^ .'t U m (il d uambin Ct
\ 1 yo r • ’ai, i f. > t ' e iteP' 1. JbO- T _

i kN D. *1 AN DK DU t-Oli *i«te f.. KSI « *14. n a •
I F v'*cr.. n. I' itlIleftT. « a rxs#**irr. 1
1 ut* Nul re D. me. IJü- t

os Di M A N B h une rl C |U>Ut ae rendra
■le au lu, r .'«««.•. pa-» «le l.tv «g«‘ p.««

«••lf.,11.. adreaæ a Vu il» mr uu t h.lMIp
«le M ira. ■J.V4—

i \S i'KVtANDE *111 bon g.* -oil âe ■ n - n •
\ 1 UU L cfr P<411» eu l'Uü tua e vu tlierinc.

:w :i

i àN BKMANDK lum.-rtiii« em* n «i.i*s " ie
V f i>«» e . *■ ,(•■<»'> - r a K 10e 1 e s. oc
«aie 1 . No *» r,i > V CCH*, 2:U-JMO

n i»

Federal* . 
Quc!«ec 
N»' iouale.

Dvmuaion

MVKRh

Tel. de Montréal 95 h 9S » s* . ?© 1
1 «-rre ou N. O i i 8« < ! H 8i
liich. A Ont j Mi ; 58' 4 i • 5? • '8 4
Cic Char» Urbain!* 215 roî 2b 205
C'»e Ua/. Mont real 20$ » : 2 J5 • : 205 205 *
Pu* . « .mn-lien
l4«;li Te*« plmue

6U* t» 4 $2«4 62

Cie Coton C «n«i<l»i 5- W ! 55 50 v
• e' 0 on Dundas 41 ! 35 41 35
L i«- C«»r. MoutrcaLi uo 94 si
Cie (' Ho* h. . iS4 40 150 no

. - 30 . ■ •

^aTOIÎ ♦•.Y létVé **. LfltfDléé

r>

I>tver#

>OVNF. TABLE nve < fianD r- c »rni'-. 381 
rin- Doii i.e -lcr. l’ii# ■ llontuv-rrn. j. 

modt ri-s. i ud—I m

VENTES DE LAVANT MIDI
Banque Ontario—l» a liiTij.
Banque du Peuple—25 a UO. 
Banque de Toronto—5 a 12-‘. 
'IVIegraphe—J a Wô. 
l’âciflqne—150 a »>2.
Cie de Coton de Montreal —25 i ô2.

\ ENTE* DE L APRI.i MIOI 
Hichelleu- 5 a 5ü.

PA UC SOHMER 
Ce eoir. demie rêp» « *enlati« 

gi«-ieii l e. 1er. « “ Ban- •• d* 
ex«cu'eta e progiarnnie - .i.i.’.i

PROi* K A M ME
1 March*-—La victoire.. .
2 Ouverture—Le* diamants

ron r»e
J V.iKe—Le» sir-lit-*
4 ^oio lie clarinette- Eantai*

i du ma 
la fit**

BON N K PENSION avt c chamb pour un.
ot deux persoiaio» . ou p.» >'■ 

pf sionn.i.re* <•.« tsbl. a la -• inai 
repa». Prix in'wlere* baiu* ei i» 

r er n 4i< Kh/a’o n-;*

ue vc»« «,.* a Dui'o heure 
OMS.

dres-er No»B rue • AilemanUs. Il mu
ti *tiu ti foi d tio-

.•ai» et d» 
For il un 

exceptiounelle-
6in

N APOLEON PKEEONTAINE rue ^:e fa 
henn t- .•« ie o* . u iiitite d«-

•oLvenux **•'•» en piu.de ùa !*.' j c* pa»- 17 a .12 
p.»'!» de long. Pr.x trea redui:» pour argent 
coiupiam. 212—jno

1HKN8 ON l'K' A' DHS Use |*qb> <am# 
d>-ire 1 ro jv<*. uii< n# n».o« a'»* un o. 

l/le as«* e ir.inqiiilie.ou il n .i no* i mtr*- p-n 
Sicmi.» i-f. S dre*-crpai ;eirrc a Pinmon b i- 
rea i d** Lv Pri--K _ .i.’*— no

(iMinbre
i><-

p k> ue .ai
c et une rtile 
. J. O. I* pui-,

t— MO
N f'KMAN'Bh ne fille •i'«xn#,i idu e pour 

)• (oinp.oir «lu dupai eioenr de» rmuloa 
p .vu' .«h Bupui» r. r* » c>.u i< * ru»- 

» .i-lit une ci .*: And •. i-è— uo
i r e « »1 #• vON DF ' ! AM*K de Lh.uih

le- p i d» • i» ù a V i e .Si 
- ue Nui : • l'aine.

ON DtM.vNDh mu» scrv «u 
Hubert

41* r .» h 
VU1—j no

ON » Ri OIN d un ieure ' ouime actif.
conn a • d parfaitement le frain.-aia «t 

i 1»*: A a»-at'-nt>grsp •• F.v p«* NVn-
• er pour nr tir d ra tu tifs, ir i e le. i u.

* lU*ir* A il ; ■ r
B.. I O. B v.iàq Montreal. août :.o

w\ BK >i AN’1»K dos g « rcons »•( d#*» rlllc* le 
"il » D- iu-* jKMir app eu Ire le mé ier d.

ciRun-ie.
■.gare»‘
.*' R er e

S dre- r r 
iiiv.n.ibie et

la nisHUt.n l urc de 
l’eg Top. iâet 17 me 

t> août —I m

Mluation* demandée»

I>KitDU. lue 
un 

que /e i 
i^rsoune qu

- SS ou 9 heure» «lu malin 
Vf d<- t < r : le nom est m >r 'i*» »i 

uiiH-rodt l iniiaon. Kectuupuu-e a .» 
le reiuurue a au No à 1 A \ o i ••

ou t he/ M. V 
Sie Catuer

ma. coin J' ru- N i-H

>KKB(
au cm.

de i

Token 
de la cou- 

. A u i »er 
Walffteufeil 
ic varice

Bt?hr
M. Walter Clément» idc New York»

5 Grande seh'ction Laknif . . Helibc» 
Intermission 10 illimités 

t» Musique oiiginaiK Px i< uille de»
negres Lang >ing

7 >»-lection—M i Eado . Siiliivan
* Musique imitative —La }© le bavarde.

personne qu e

la monfagu*- 
un j>0 hiou: a 

« *f offe D a 
NoTir.ie! - i 

Jtin-2

I BU une e-me chienne rouge Jriah 
i» ci » •• vec im-d • die portem 1«- n rs»-ro 
il nque h r Mn-ntiA eu No l"7 ( ue 
sera rccnui i««' -e. .tîn

’ 0 Valsé—B baccio 
10 Galop—Hoping

L’ilenberg 
Arriiti 
Faust

Concert beau ou mauvais tempo.

PELERINAGE AU LAC DES DEUX 
MONTAGNES

Par le vapeur “ La Princ#*»se.*' Grand 
peierinage annuel au calvaire du lac de» 
Deux-Montagnes, pour dame* et demoi 
»elle* seulement, mardi matin. 10«eptem 
bre iNHü. h b heures precise» par la gare St- 
Bona venture.

Prix du billet. $1.00au profit du vestiai­
re de» pauvre*.

On peut »** procurer de* billets au par 
loir du Séminaire Notre Dame. J ‘J *

QUARAVIE
Pour la guérison de» maladie» nerveuses 

le biro/- de Ut on\ urc rtf PotanMi’i *n de h'n- 
litre* #*#1 certainement une de» plu» IteRes 
acquisition* qu ait faite* I art cie guérir 
depnis quarante an». Eu vente par''uit. 
f>eput general Dr E l. Mono et Cie, Que 
liée.

HARDES

Corbin 
.. Junod 
Horold 

iieynaud

0. Solo de petite flûte Caprice 
."ignor Camille Maggio.

Ii# lieu !
Boot 

.Brunet

Naieaoocee
Eu cette ville le If. courant l epouoe de 

Cha». Lapierre. un IB*.
— En cette ville, le Jb courant, IVp >u»« 

de M. S. D. Marquis, un til».
fin cette ville, le 25 courant, avenue de 

Lorlmler, i épouse du Dr T. C. Uenneosy, 
une fille.

Mariag»
< VRMNA1. TIERNAN. — I.e 2T. courant, à 

l’cgiMe St. Patrice, parle Kév. Pcre Dowd. 
M J. C. Cardinal conduisait .i ! aut# I ma 
demoiselle Mary Tiernan. premier# fille de 
M. Pierre Tiernao. bourgeoi».

l/heureux couple ea’ parri imniediate 
ment pour voyage. Nos meilleur» t< uhait» 
le» accompagnent.

l'a» de carte*.
Déeè*

Pépin. En cette ville, le 25 courant. % 
1 age de 2H an* el 4 mois. AziJda Dageuais, 
epouso d*- M. Jean Baptiste Pepin.

Le» funérailie* au:ont lieu demain, le 27. 
a »a heures a. m.

IjC convoi fiiueRro partira de la demeure 
de son epoux. No 111 rue Plr»*io. peur »e 
rendre a l eglike du v acr* f " ur. t* de la 
an rimetn-re de la Longue-Pointe, lieu de 
la sepulture.

Par nt» et ami» «ont. prié» d y a»»ister 
*an» autre invitation.

Gi.niiENSKY. A Si. Sauveur des Monta­
gne», comté de Terrebonn*. le 21 courant, 
a l oge de 14 ans. Marie Victoria Glolien» 
ky. **pouse de Joseph Lucien Proulx. mé­
decin.

Baril.—A Ste. Genevieve de Batiscan, 
le 21 courant, a 1 Age <le 75 an», M. Jean 
Baptiste Archange Baril.

1^» funerailie« auront lieu mardi, le 27 A 
W hr» a. m.

Parent» et amis sont prn-a d’y as*i»ter 
aan» autre invitation.

0*1 î.l—En ce*te viüe. le 24 du courant. 
Mme John Os'eil, agee de M ai.*.

I#e* funérailles auront lien mardi. I« 27.
Lt convoi funèbre quitter* «n demetire. 

N*o 22 rue Uni v era té, icnr »e rendre a 
IVgiise Paroissiale a lie c» ou manu.

Parents et ami* «ont pn«s d y assister 
sans autre invitation.

Servie» aonfversolro
Demain, le 27 courant, a heure*, dans 

la chape!Je de la Providence, rue Ste Ua 
thermo, sera chanté 1# •ervice anniversaire 
pour le repos de l ame d* feu Edouard 
K. Beaudry.

Parents et amis sont prie* dy 
»an« autre invitation.

OUVERTURE ! OUVERTURE
J : C O I, K 8

a csrrK occ asion

L. BLANCHET
MAKCHANlKTAILLKril

A le plaisir d'annoncer ,t «e* clienfs ei a pn- 
bhc en general qn'il vient de r«ce\0ir son un 
porttMon <1A lion ue de

FAITES
Pour t ontin- 9. ieuiiH* gen*«t enfanta, le pl tv 

b«.‘.u n ie i.lu* grand assomment qui voua 
pmaftie/ trouver en ville

HABILLEMENTS D’ENFANTS
L uc *pe lah'é, beaux er bons et »« vendant a 

grand man hé
CONFECTION

COSTl MES DK (OLLM.IKNS
Habillcmen’i. p - rdc*»»i« fait» *ur romman 

d« -* «oixiie «cnient daoa le plu» court délai, 
coupe cleg^ute. ouvrage garanti#

-------- A v KC ---------
Uo aRRortlment <*oniplet «le mer» 

eerie* les i>lu# nouvelle* «!é- 
t.iHleea au prix du gros 

Ui e vous es» sulÜcUée. avant U acheter 
aiii#ure, chez

AVIS a tous ceux qu «ont '*n«; empioi on 
q ü oi»r besoin d employes Nom- bures . 

de plucerocnt uotmi r.-i rn.iere «afBfnctmn 
Gehbavet C5e, No 16rue 8t Jacques V<-n:ré : 
___________________________ 1er jttil --1

BUKKAÜ DK PI.A< KMKNT— 
Tou# «•♦•ma qui sont sans em- 

l»ioi ou qui auruiont Binsoîu «Ueni* 
p)oy«m doAraiout *’a«lres«er im- 
niediaUMiuttit à l*Atf«?nc«‘ < «»iu- 
vn^nialo «te Colle«‘tiouv No IGrue 
Nt «la< «|iies, 1er étage. 7^0 i ,n

1T N J Kl NK IIOMMK bien re oiniiiaiiii« 
dema ni un. pince dans ,e egli.e 

"ime m d e.. n mtre et o gantât' 01 1 un et 
1 a r* Référé:.«e*. L9.-Naz« Ro> St V.«L;# ', 
ReLo..Iia**e.____________ 2-jJuil- —1 ru

I’N PSIUt l'F. ¥ \ MILL* dem.inde une 
*itu . .on oonune t.otume de cou■. -h 

dresser No 3. rue Mon ana. . __r,
J El E H<*MME len re. omm» A 

p.trlui,t !e r;m-a net 1 «ugLue, d. » r de 
l empl©. che. n i «. ;cner ou ri e un • j« ier 

i • —

tT N T K V K l I! GK U VREs .-apible et ac 
tif dem a •<> de ! eiuylut. > adre-«e <» 1» 

bureau ue L* Pi.l-.-e. 2U>—ino

A Vendre ou a Ixmer

VlJM. F R u logement de deux npparte 
men r un uzeiucn' de qu.tire .ipparte 

nieuts. I 'u l'aiiet. Aussi un iungus.ii et 
logein-nr (. de ru« » Notr» l»am e II»"' 
' uie. 3 idre-^er a M. L uinining 14KS rue Wolf e.

L. BLANCHET
9fARCIIAND.TAILLRI It

IJ. RUE ST. LAURENT
ito *

VlAJi KR deux grand#» chumb'-es men 
b.ee* ou nor:. *‘.i uce» >tur I» ru me »- »ge 

ave pension, aadre^-er 123 r^e Ca<niip de 
Mar*. ni_)

2Lm. quatre eh n»lires. No S" ru.- Vitrr pr* * 
delà ru#* Ht Dominique. S n dresser l'ibre et 
Grave 16 1 rue Notre Dame. 2))d—3

\ VKNDKF un co»ttune <t enfant de 11 »n» 
pour coilrgc 1« s .les nie*, au*«i un «et <te 

livre» d élément» latins, le tout neuf, au No 27 
rue Brqnseick.__________________ 2C1 — 1

\VKNDRK un coffre fort manufar
tureCrMpleau 1k>u comme neuf. Prix 
et .oii rue St Jwo «e

\ VENDRE—Un bon buggy a un sièg*\ r •» 
léger, bo-, marche pour <1 1 (.omptant. H .1 

dre»*«ra M. Durocher. tariome:, Nu 1 -uü tue 
Notre [jarre. ___________________ 210 jbo

(iH A M BRK A LOI KH. pour d ici an rnoi»
_y d octobre, un#- belle chambre tneubloe 

belle locall’é. pré* de la rue Hr l»eni» fam Ile 
privée, Sadi*H-er au No U2 rue Lagnuciie- 
'••rc-_______________________________241-j no

IB KM K A VKNDf’K. pour une grorene 
J * adre «er au No 113 rue Si Urbain 2»»1 J

I * NK. « MANT E RARE-A vendre, un 
1 nénage complet

merit», «voc plaims coûtant fioo 1<-tout ayant 
C -M'é •« /> ; ***r.i van -u pour It-Oergent r«,nip 
tant . uu*»i le loyer pour le r* e .1.1 l anner. 
»itu« dan* une lionne I.h * i:c. t maison *u 
parfait ordre. Don . tre ven in «et’e aemaine 
m»ui came rt»* dep \rt «le I # x ille, .^A lie- er p ,r
lettre H A. bureau de La I*ks»mi.

PHLMIEH

BOUCKEFS* OUVRIERS
—»IU« IJK—

XI RIUIN DK l/E\PO*mON
MEHCIU-.DI, AUI 1 1*" 1

THEATRE ROYAL
1* I* à êi U1% - Ae I m.

j S#- maiiii-

iïi vmh.* . * Jacou# Diiert^.j

c«M».mrnvoat #u
L *l'l i# a<id. ri le

l.a EiiiieiiM* l'uinpauie U Tioy l’uj,,

•IKIUV. i
Il Y AIT» v

01 i:ni> 1:1
I N

CV

Adin

« d txreûenr* srtUte»
• rop««o»

- AH 1

•m.'. :«.*»

isrus
BANTOU appa-au i|ur%tt 

il#»-.. 1 •‘‘iss r*>

1 •

DANSKS ne.,
*» .*» et* *>g«, r# 

• #r Brv e I
•rvésu

y uhe

GRAND NOMBRE- PRIX ( Q Y C LO R A MA
' iJtRUSALtSIetleCRüCIFlKM^r-

•urne 
, ceux du
d ou v rage

■eroui ticuiiea aux va.aquci
Une ii’Utc de !# #*ro**e «e fora ci.irc lea 

r, ...rent » »• (h.jtf* la jai!#.# cou»
meiiccr » .» 4 beur-syrov »v . et ui.e 
t un e e • p 11 * ci* • l ' *’•
(, al ceux delà labr.qu#

' Une rtCOt È>SlO\ aur- c » n.a
lin. l>e;»oi C du U'ioinji de Mar* » NKLK
heure# ». m # ,

L» pr»*é#avion «iii'ru <•» iuea «.ostord, 
C’iAig. Vir.v. • vte. « at cru»»*. St. Lfoni*. 
Notre Lhui.e. McGill, St. Jerque» Uôfe St. 
I am »cn v St. L#urt'it jusqu’au leriuiii 
Ue i cxputilioD.
A«Inii»#ion# le jmir, uclulte». - * <*ts 

•• entant», ID « Cs
L»* rot ra«Imi*a on sera Je DIX contiu» 

po ir tout le luomle.

la plas Grande Ittraitino nu (
tMa«»4M«»a fa» «l'y alèer

vxoa i-#»» ai ks
mr «Afl«»MI\». at HI

Ouvett to i» 1e* jour* de *1 
» 10. du h IA B.li;.

Le tl.tfittm lie cic lira iü.JU ijr»

1 «>t4n
a.in.

I l IL.
P- m.

ST

J1 x aura. *ur le icnaiu. 
feu d'artifice.

illumination rt

VENTES PAU ENCAN
t a* UAHroTl i: et i I k

COMMERCEVENTE POUR LE
EAU

.MAIU'OTTK «-t Cli:
95 1 ue St Jacque*

Jlnnedi. le « uiiraul, n |f> lu» a.
i SioHk ue Banquernut * de Marchand

l»K CAKSLAar.

8120,000.00
1er chev-1 <eti double! $3.000 chaque t 
2nd

il.UOü
Autre* '•nurMifr* (Uivibén egaléaeu- 
N uu-coureurs

4,000 billets, $5.00 «»),.,
ru- Kntrt es. *cu double. «lOcbevuux 
Tirage «-eptrinbre ( <*ur e-n ^ ‘ . ,n 
R Mil ta' d u t irnge eu . \ »• u iou» !.. 

te-r Dix pour t'en déduit d. ion-.;..
Adressez ()|CO < AR*L.\K[ 

Manaton Hou*e -IJ ru* H. J * s 
1 iuu -1 in v—» 3 -e;.

111.
î*»-

Menqueroute de
Banqueroute de

ni'i #t«nt 
• it-nlni*.

MAIUOTTE t UIK.

t l,t » «d» vuéwi l f>tO« k i'c 
crt .ici .#» e I S u« 1 de 

( ' ■ 1 a u •*« u re -. - a < **1 —
• v ai««r» maichiudivo. »exh« -

• n tivced.-nie. *aiin. lOtuu tadieun* 
tianelie. corps et « alccou*. x «aie* en 1 » 
nuise-, raoiu hoirs, ga ut», bomou» fri. : 
l^e tout poi«rétre v^ndu «n» reaerxé 
c(>nvenable» aux x< .ateur-.

(7oti»igii'#ni o : - dx- marchandée 
nisqa à l’heure de la xerite 
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AVIS DE FAILLITE
In R* MALVINA DUBOIS -K. Arpin & Cic|

h «iliie.
I ce aouss.goes vendront twireu«an mardi le 

i a n M . I hou oa ... u .m S«>. 
"I • rue Mign *M! c en blu- . * tant dau» la ptas- 
tre. ix'iii I * 1 if <U‘ la d te fmll e. snxou 
l fniHi-» d e .***. -.e luuntaut d «pivs

a . $ r-1 '
■ « ldi t 1

Le d»* «' c hvro» «e mon ant a Lt'd t'6
e m venduea «eptr ment.

Puuriouteaau re» informâtmn» ■sdré**er* 
UBA-. DK>MAKTK AU.

• 1.retour.
lô'M rue Noire Daine

MARCOTTE A* CK
t ncan # ur«.

Montr. sl. ao'it. i'**». 2G 27 30 2

AVIS DE FAILLITE
Dane l'affaire de

Al l’HO^SINI- NADKAL épouoc *epar> • Je 
c » Je A. (■ < .u* • nant .lif.xire *0 1 te

ih-ui de A 'i.tud et C • Insolvable,
l^e • »ou-*igné» x emiri.n' par encan public 

^ KNDItlCi»! ie 27e :<u. rte.-cptembre l" * a tl 
■ . au bnréau 4 .1 1 •

et aiiixan c ar-î-a; lei.a..’ à la dite ULUle et
• U -.gi»' • • Juin ' i*. '.ivu r

l nrertxKi 't/rrain «»■ #-in; U cim ni situé en 
lr. lue i l ''tie '-itut r- al. il-n -, 1.x c; ■ .r ter "te, 
Marie »ur le »;,ve . 1 de . ru#' l»ori li* - •‘r.étaut 
partie (iu .'«>1 de t«*rre connu »n'i9 :e No deux 
••u- latte* .ngt div neuf aux plan et livre 
«le rt uvoi otllci#-!- «l i «lit quartier - n e 

. • partio d#
n

oh» pied» d#* lurgoii'. n #*-ui«* «ugUiM* 
tv ' ou moi « «n* gerautie. uorne
en front p «r la dite nie IMrche<i*r.

1 c P-- Uur » de» 
cci' «|U «tre v ; : .y ’ d s ui c- «i« ux cent ousie 
. ngt troi* d#*- d . tJun e livre «le reuxoi 
oii.eicl» du quart er r .Mar. *■• d un die 
par iar e du rt.» «v deux c* ?it a' e « •'.gt
d * «rUr rip; «r ' n- . . n;i Itapti e In i tre# u if
c’ d» I autre coté per uoefhffne («arraléle m la 
rue Vioiiatioii * «'G .te «le « •'«• r e rte
soixante et «imiuc i «d- 1 ne f (xv. e« «le
iaiK*ur u ' ut au»*i paru* t «
• ' • . 'h #

lo:i'»»i<it l'i_eou « e uc in:i:.*n eu brique a 
deux elHge* <ie#«*u» < o . 'rote # to: il»' le No 
tJi de l.« d e rue B uch»-*'»

Pirui au;re- .nfuru »- .«.-« » e-» - ,
U113. DKSMARTKAU.

1 ru-
No l id rue Notre Ba e Moi, real. 

.MAR' ■ > I 1 h i ( 1K.
26 2‘ 6 7 13 !« 20 .’l 2.V >* «♦•p- Kn n.eur»

\ ( ADK MIK V |Li,K VAUIK. j a- Vl> De** 
aTm. It. ' icte- «le Bc.«ubien. L ou x «>' ure «ic»

VENTES PAR ENCAN
PA/: PF.\yj\ü et UAUSALO!

-----------i*Hi;>iirui:-----------

VENTE du COMMERCE
CETTE SA'SON

VF.ntl: i I.NC’AX

No*

ll'.lutouiur rt d'Hivrr

» t BlRSALOl, Et,M
"ti et S> rue " l’terie.

— VLNDItoNT —

MERCREDI,LE 4 SEPTEMBRE
1 t l«ts Joui** Suivant»,

! A ! 'iX heure* precise^ a leurs e« \ 
i n fond* de commerre de groxHe 

j «ii»e- *e«b«». <'otn(»roaant lainage^ 1 m;»u , . .. 
I fabrnjueedan» le p»y*. t wee.»». , ,. .
j drapx m mante*- x a»^ortL, «ot« n o u « ;. 
j Tiiree i,o.r-« t«> :t l.un«-, f'o *’»-» \ rn',— .

gl et» Uardig « veste- en a ,e poat 
laine * tri. «» er. rouvre-pied- , :,e
bre t 1-- notion*, et. .. etr.

! u bon *ro<'k •-omitie on en garde « «li 
ment dan» une in»t*on 1«« gru* ** j 
r:•»***' A ':*•-•« n 4
ble* aux uep<*)n- actueis d . ' otnuj«r •:

ET D'HIVER

c a s ne - 
No 10 n

lieu 
D« n,

LIND1. 2 •epieni' «-e

ACHi:TKZ v » MKUBIaKS

en*/.
HIINAt n,KIN« & FATTKIIBON

[*U U1 ’ 'P' K N* et '0,18 f P ^Kneie «u moin* JO 
26# ■- 2

Séminaire de Me. Thérèse
Lv rentre* de» eléve» »«jr 1 lieu

Mardi. I«3 .> septeinbm prochain

_____________________ _ 261 - 7

COLLECE 'e L’ASSOMPTION
L* rentré# de* élève» aura lieu mardi, 

le 3 septembre prochain. .3 —7

SHIUIOO

•k'i lot a assorti» île Marchandises S«3c]!*s 
d« >îar.ufact ur#* Uanadietme.

•pt Uais^e» de Tweed ('an ad ten, Assorti
24 lot* de l oi les Assorties.

—aussi —
72 Lot» de Marchand’*-» *ecL«« Ai sor­

tie*.
\I FRUFIUF'*. Fnvni-« de Ila^ etChsui- 

«eitc» van. » «1 Alleroagne.
BRFTFLLKS tuvin n .viO dnuzaine« 

bien a»«or 11»*
STOt K DK MARC HANDISUn.-! tv « 

d»- Stock d»* Marri audite» «• impu^-«
( achem ire Noir», Jersey V*;’lng’«. I • 
mire- \ ei«ïtir». Beige d>- ’ ran » •
i • - !. , * I*
oui#*. Coux repieds i-tc.. etc.

CORBS KT U ALE(70\S.—Gilétaen h» 
ne peur Daines. Nua^e* Jerseyf, Lod\•: 
te*, etc.

— AT*4-!
r^iia.ite *c ze pieces de tapis d« folié 

j cirée p«»ur table*. Vingt csia^é* d’iior 
| loge» aanortics, qui serouf vendues par 
1 caisse.

— AUSSI —
U ’ *t« k de maichandises pour mr- 

! an 1 tgiUeur.enviroa 30U piéc#« de tvfeitk 
tu pci #t ura.

— AUSSI —
Une eonsignstion de vêtements confé 

j ti#»nne» comptée d'habillerneDt». pa.etoê.
. pantalon», guet» etc

Une consignation de chau»*ure». chia*- 
; *ure» en caoutchouc, etc.

Fl uu grand asHortiravnt d’autres arti­
cle».

Le tout «era rendu sans reserve etc* 
Iota convenables aux acheteur».

CONDITIONS FACILES
On attire l att#‘ntion du commercé.
l/e» marchandise* seront reçue* le j°of 

de la vente ou avant. Avance* faites »uf 
consignations.
2B0-10 R. A B.

DK » ROPHIKI I ooront 
vendues a ici «u pr« mier 

septembre^d#*^beaux lu » à hâür. me -her
«olîdeV îii Ax ‘ ^ ,e f'®d-,r,a>•»»>* «n bn.ju» 
r .» *’ ^ 0h*Tl* t'1"».».!!** maison» x louer 

, K,l"r 5,,i,p 'P#l#m#«t « alteati m 1 r an m« 
men «le p ernn re « !«« e qui sera loun. chaufté 
D..r le p'Of.yjétaire loy«. fm. Sedre»»er a (>. 
H. Mauu.-otte. trtrueHi .lacmiea ^ |Nn j

CI MIT.—Plus «r I,.1041 p»ire 
«r (rants «r kid blaarn, noirs n 
runlfnrs 2. 3 ft 1 ltoni«n<« IL tk 
?•>. 3o rl 35 cts par pairr.

!.. E. BKAK Ht SP rl fif.. 
w°-1 1477 rar Satrf-l»a»»«

Tl y a rts nombre u preurea iue l'on pari# 
partout de ni>» V(»lK NdlRKS riche* ei no» 
O V H I- Mlle K~ MJ I . • ni- .•
te-ten' le- Doruhreu-te" ;c q««- nou»
r*.-. *\ ont rte tou e- part» d« n #na.j nt ue» é# her. 
l'Mon*.

>01S AVONS VI SM
--------DES---------

PRED ES SATISFAISANTES
ijiip es personne» qui a* h «tien* ce» uis’.han 
ui -et < hou» eu pa eu .« »« r» «iijis « a nsi 
ia uuui» continue a turn ner. e

Les Ordres Arrivent
EN GRAND NOMBRE

Ccr-1 #»*» une occ * Jon *pé- ; Js pour de b« Use 
marchandises a UA* KLIX. Uans les

Soies et
Les .taiKififc ir.^tofime

errB ' n pré»' n' en grande* quantité-. Noir* 
N8»opriUMnt sef-x !e pl'i* (.oBNt«l«Tabl<* que 
:x«hm «yon» eu juequ » present, e; e u «liie la 
ineiiieure

»-MERCERIES-M
(POUR LE COMMERCE SEULEMENT) 

NOTRE EXPOSITION
D’AUTOMNE ET D’HIVER

PATRONSdeBONNETSet de CHAPE AUX
ET

NOUVEAUTES EN
CommriK-«‘ru Demain.

BRODERIES 
Mardi. le

Nous Httiroc» lu
Iæ publir peut acheter a notre 

étalili##' ment «D * marchandlaen 
a ««later 1 fserheo «*n |»ettt«»# qiluutUc# aux 

i PHI\ l>t Cilto-,

sen# use attention «le (oui aclietenr vUltHtit le marrlie*

«s! I VOUS VOYK.Z NO

il'* Hoccsce
.All right

la Uanadieunc.
(ji/O «ave the Queen.

MEUBLES ET NOS PRIX HENRY HAMILTON
aTan: d'acf.e'er «m non v> nuur» <. 
de vu re connu • u 1*. l a iaur| K«r g af >a 
•or-, ma vbandsce iieublea. 666 rue Craig. .w: LL bv-j Mltb-UBIL 12 tï 14

Paterson k Co
RUE STE HELENE, MONTREAL

4477


